
Va
L'avenir appartient À celui qui 

s'y prépare.
Préparez le vôtre, grâce à une 

assurance sur la vie.
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ASSUREUR VIE
Spécialité: Plan d'économie 
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ELECTIONS MUNICIPALES TRES 
CONTESTÉES A VICTORIAVILLE•
Plus de 600 personnes ont 

assisté à la mise en nomination 
qui a eu lieu lundi après-midi 
dernier au Centre Catholique. 
Pour la première lois repuis 
de nombreuses années, trois 
candidats se feront la lutte à 
la mairie. Ce sont: MM. L.- 
Arthur Gamache, maire sor­
tant de charge, J.-Aurèle 
Roux, industriel et M. J.- 
Yvon Jutras, marchand. A 
l’échevinage, M. Urgel Vanas- 
se a été élu par acclamation 
dans le quartier No 1. Il suc­
cède à M. L.-Jacques Robitail- 
le. Dans le quartier No 3, M. 
Zacharie Roy, conseiller sor­
tant çle charge aura comme 
adversaire, M. Wellio Camiré 
et dans le quartier No 6, M. 
Emile Hamel, sortant de char­
ge, se présentera contre M. J.- 
Omer Hébert.

Me Raymond Beaudet, gref­

fier de la Ville proclama M. 
Variasse et il fut ensuite rem­
placé par le conseiller M. J.- 
Eugène Serré qui a agi comme 
président de cette intéressante 
assemblée.

Chaque candidat à la mairie 
eut vingt minutes pour expo­
ser son programme à l'audi­
toire. Les conseillers obtinrent 
chacun cinq minutes.

Le premier à adresser la 
parole fut M. Gamache qui 
s’exprima en ces termes: “J’ai 
été conseiller de cette ville 
pendant 6 ans, j’ai été élu 
trois fois par acclamation. 
J’ai été maire 6 ans aussi et 
également élu trois fois par 
acclamation. Si je suis dans la 
lutte cette fois-ci, ce n’est pas 
par ambition, mais parce que 
je considère que c’est un de­
voir. et que je puis encore

(suite à la page 13)

M. URGEL VANASSE 
REMERCIE LA 
POPULATION
Victoriaville, 28 janvier 1953. 
Aux électeurs du quartier No 1 
Ville de Victoriaville, P. Q. 
Mes amis,

Vous m’avez fait le très 
grand honneur de m’élire 
échevin du quartier no 1 par 
acclamation. Cette élection 
par acclamation signifie que 
vous avez en moi une grande 
confiance que je désire con­
server durant mon terme 
d’office.

La charge d’échevin n'est 
certes pas une sinécure, mais 
avec votre ‘bonne collabora­
tion, je veux faire honneur au 
mandat que vous m’avez con­
fié. Il y a beaucoup de travail 
à abattre, car la ville est appe-

(suite à la page 4)

M. Elphège Labbé est réélu 
maire d’Arthabaska

MM. Alcide Fleury et Maurice Carrier élus conseillers
par acclamation

Les élections municipales 
d’Arthabaska se sont déroulées
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L’Harmonie du Collège Sacré-Coeur

dans le plus grand calme. Aux 
trois postes vacants, il n’y

avait que trois candidats qui 
ont été déclarés élus.

M. Elphège Labbé entre­
prend donc un autre terme de 
2 ans, tandis que M*. Alcide 
Fleury a été réélu. A l’autre 
poste vacant, M. Maurice 
Carrier a été élu pour un pre­
mier terme.

Chacun des candidats élus a 
remercié le public de la con­
fiance qu’on avait bien voulu 
lui manifester et a promis de 
faire son possible pour bien 
administrer la chose munici­
pale.

Nous offrons nos félicita­
tions au maire ainsi qu’aux 
deux conseillers.

A tous, nous souhaitons un 
terme fructueux.
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La clinique des donneurs de
sang aura lieu du 3 au 5 fév.-«-

Au Contre Catholique — La Croix Rouge a besoin de 
1500 bouteilles pour alimenter notre hôpital durant 1 an.

Sous la présidence du Chanoine Origène «renier PHurinnnie du Colline Sl't’Yi;<i;0®V1V«ntrnTn»l!oUni!c 
Frère Justin, docteur en musique, participera a un festival musical qui aura lieu au Ccntic Catholique
de Victoriaville le 12 février à « heures i’.M. I.’arlistc invitée est Mlle Monique llarton. soprano 

U Dr J. I» H Massicoltc sera le président honoraire de In soirée. I.e prix des hi Ile s est de 
On peut se les procurer au Studio Foueaull, au Garage Lucien Côté et élu / .1.-1). Guilleniettc \ Ids l.tée.

Heures de clinique: 3 heures 
p.m. à 6 heures et lxh. lires à 
9V> lires, les 3. 4 et 5 février, 
au Centre Catholique. Les 
groupes formas dans les 
différentes usines de la région 
passeront à tour de rôle dans 
l’après-midi; le soir, le public 
pourra se présenter à n’impor­
te quelle heure de môme que 
l’après-midi. Invitation est 
faite à toutes les paroisses des 
alentours d’envoyer leur grou­
pe. L’Hôpital d’Arthabaska 
dessert un grand nombre de

paroisses et ces dernières ont 
le devoir de faire leur part 
comme les citoyens des villes.

Le comité actif qui s’occupe 
de cette clinique, est composé 
de M. Gilles Beaudoin, Mlle 
Hélène Rheault, MM. B. 
Auger, B. Garon, Léo Lavoie, 
B. Quinn, Maurice Cantin, des 
Dr A. Thibault et C. Gilbert, 
de Mmes Ed. Côté et A. Thi­
bault, de Mlles Esther Ling, 
Monique Dumont et Ghislaine 
Alain.

Votez pour l’homme
du peuple

yVCN JUTEAS
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IMPORTANTE JOUTE CE SOIR A L’ARENA 
LOCAL, LES TIGRES REÇOIVENT RICHMOND

Les hommes d’Eddy Vi- des Maroons de Waterloo qui 
gneau reçoivent ce soir, jeudi, sont en quatrième place avec
les Fantômes de Richmond 
qui semblent grandement 
renforcis par la venue d’un 
nouveau joueur qui évoluait 
au début de la saison avec le 
club Matane de la Ligue In­
termédiaire Matapédia Mata­
ne, Roland Savard aidera 
grandement le club de Jimmy 
Planche, car on sait que mardi 
soir il a contribué à vaincre 
les hommes de Norris, les 
Maroons de Waterloo, par le 
compte de 5-1. Mardi soir 
également nos TIGRES ont 
perdu leur troisième partie 
depuis le début de la saison, 
subissant un cuissant échec de 
7-4 aux mains des Pirates de 
L. V. D. Hurturbise.

Renaud Grégoire avec ses 
joueurs locaux (comme ils se 
nomment), a permis à son club 
de se rapprocher à seulement 
trois points des Tigres, en 
deuxième position, soit deux 
points en avant des As de

13 points. Le Richmond en a 
maintenant 8. en cinquième 
place.

Dimanche nos TIGRES ren­
dront visite aux Maroons de 
Waterloo, et on peut être 
assurer que les hommes 
de Norris tenteront de venger 
l’échec de 7-2 que les hommes 
d’Eddie Vigneau leur ont fait 
subir dimanche dernier.
Partie d’exhibition mardi

Mardi soir, les Tigres rece­
vront les Reds de Trois- 
Rivières dans une joute hors- 
concours à l’aréna local. Cette 
partie ne manquera pas d’inté­
rêt, car on sait que les Reds 
n’avaient vaincu nos Tigres 
l’an dernier que par la marge 
d’un point. Nul doute que nos 
amateurs de hockey ne man­
queront de se rendre nom­
breux à l’aréna local mardi 
prochain le 3.

Jeudi le 5, les Maroons 
joueront ici pour la dernière

Magog et un point en avant fois au cours de la cédule ré-

pour to f*
J ïa ba"''eue;
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U NOUVEAU
PNEU NEIGE-GLACE

de GOOD/Vear
le S 1 1 "*!

Voici le meilleur pncu-neigc jamais produit 
pour la conduite de ville et de banlieue!

Des épreuves pratiques prouvent que »ur 
la neige tassée et sur les routes glacées 
U donnera jusqu'à 47% plus de traction 
que tout autre pneu-neige qui aoit!

C'est grâce au dessin radicalement nou­
veau de la semelle du Suburbanite. 1856 
arêtes vives s’agrippent et vou» foot paster. 
Voyez-nous AUJOURD'HUI au tujet dm 
Suburbanite au roulement domx et

%

y

gulière.
Certains des autres clubs 

de la Ligue recommencent 
leur petit jeu des années pas­
sées. Car voici que Magog 
vient de placer un protêt sur 
la partie de jeudi le 22 à l’aré­
na local, en se basant sur le 
fait que nous nous sommes 
servis de seize joueurs au lieu 
de quinze, alors que Benoit 
s’est fait cassé un patin dans 
la première période et que 
Eddie Vigneau s’est habillé 
pour le remplacer. Ce qui fait 
}ue nous nous serions servis de 
seize joueurs pour gagner 
cette partie.

D’un autre côté, les Maroons 
par l’entremise des officiels 
ont fait rapport au président 
Len O’Donnell de la Ligue, 
parce que les Tigres ont retar­
dé la partie de dimanche soir 
dernier, d’environ une heure.

Nous avons reçu par consé­
quent un avis du président 
O'Donnell que nous aurions à 
payer une amende de $30. ce 
qui n'est pas fait, car nous 
considérons que nous avons 
été bien complaisants d’aller 
jouer cette partie le soir, par 
la température qu’il faisait et 
alors qu’elle ne pouvait être 
jouée l'après-midi telle que 
cédulée. Le camion qui trans­
portait bénévolement notre 
équipement, propriété de M. 
Camille Langlois, de cette 
ville, ayant eu une panne de 
moteur à 3 milles de Waterloo, 
il fallut nécessairement retar­
der le début de cette partie.

Notre excellent cerbère 
Ronald Hamel est toujours en 

> tête des compteurs de la Ligue 
malgré qu’il eut été déjoué 
sept fois mardi soir à Drum- 
mondville. Son plus proche 
rival est Bélanger du Water­
loo qui a été déjoué 51 fois en 
14 parties comparativement à 
43 fois pour Ronald en 13 

i parties, pour une moyenne de 
! 3.30 par partie.

CAST© ItS99

Depuis quelques parties, non contrôlées, en raison d’une 
tout laisse présager que la suite d’évènements inattendus

Ptf* . . à la QllîtA rlck __1 i »lutte finale dans la Ligue des 
Bois-Francs se fera entre les 
Castors et le club de Warwick, 
leurs éternels rivaux.

L’édition 52-53 des Castors 
est très bien balancée, des 
lignes d’attaques formées de 
Marc Bergeron, Auclair et 
Doyon, nous ne pouvons en 
trouver partout tant celle-ci 
est effective. Et patati, patata,
etc...... en résumé, nous avons
une bonne équipe, le gardien 
de buts compris.

Donc, à moins d’évènements 
extraordinaires, ce sera la 
lutte entre St-Médard et St- 
Christophe. Lequel accomplira 
un miracle?

La votation pour le joueur 
le plus utile des Castors se 
poursuit cette semaine encore. 
De nombreux sportifs n’ont 
pas fait pervenir leurs votes.

etc... à la suite de l’assemblée 
de la Direction des Castors, il 
a été décidé que si certain^ 
situations ne changent pas si 
aucun développement n’appa­
raît à la surface des choses, il 
a été décidé que les Castors 
d’Arthabaska mettraient fin à 
leurs activités dès la fin de la 
cédule régulière. Par ce fait, 
il ne prendrait part à aucune 
élimination pour la possession 
du trophée L’Heureux et 
L’Heureux.

Cette décision qui n’en est 
pas une encore, sera mainte­
nue ou annulée suivant l’ave­
nir prochain que nous réserve 
la dernière partie de la cédule 
De plus amples détails vous 
seront fournis à la radio aux 
nouvelles sportives et dans ce 
journal, la semaine prochaine. 
Castoriades...

Ce statu quo dénote une in- —Avis aux spectatrices. Guy 
différence envers votre équi- j Beauchesne n’est pas encore 
pe. VOTEZ EN GRAND NOM- marié à tout jamais. Son

Démarra—avaacaz—dm» h boat m la iiigi 
profaada orne la Staid ad Sara •< rip da Goodyear I

Ces robustes crampons tenacts tirant fort sur tout 
genre de routa, Os rom tirent d’affaire dans les 
passages les pfcm iflHWHVa sans chaînes'

RECHERCHEZ L’ENSEIGNE DE QUALITÉ

Garage Vézina Ltée
MARCHAND GOOD YEAR AUTORISE

7, rue Du Marché — Tél.î 3584

VTCTORIAVILLE, QUE.

FAITES PARVENIR 
VOS NOUVELLES POUR 

LE CARNET SOCIAL 
DE NOTRE JOURNAL 

ELLES SERONT PUBLIEES 
GRATUITEMENT.

BRE.
Le nouvel arbitre des Cas­

tors se nomme “Guenou” Be7 

lisle. C’est un nouveau venu à 
Arthabaska, mais il est avan­
tageusement connu comme 
garagiste et aussi comme an­
cien fameux joueur.

Samedi soir, le 7 février, à 
la Patinoire du Club Laurier, 
aura lieu une partie qui res­
tera mémorable pour le res­
tant de vos jours. En effet, un 
groupe de bon à rien sur pa­
tins, des branleux, des anciens 
joueurs .et si vous me permet­
tez cette expression, des mé- 
méres, des jeunes vieux en 
viendront aux prises dans une 
joute de hockey.

Durant cette partie, il ne 
sera pas rare de voir un 
joueur, mécontant de voir de 
la neige sur la glace, l’essuyer 
avec son fond de culotte. Cette 
dernière tactique sera très 
fréquente. Quelques minutes, 
après le début de la partie, il 
fera bon voir la plupart des 
joueurs tirer désespérément 
la langue et respirer comme 
une vieille pompe à bicycle.
Ca promet beaucoup. Ne man­
quez pas cette joute qui sera 
l’évènement sportif la plus 
marquante de l’année dans 
notre région.
Nouvelle de dernière heure

En raison de circonstances

JOUEUR LE PLUS UTILE DES CASTORS 

Mon choix est...................................
(Nom du joueur)

Signé ................................................
(Nom et adresse)

MttMttMMtMMMMIMMMêli

*******•••••••••••••••#•####<

(Faite, parvenir le tout à Gu, Houde, C. P. 115, Arthabaska. Qué.)

absence de l’alignement s’ex­
plique par une grippe tenace. 
—Les joueurs de Québec ont 
certaines misères à contrôler 
leur “blonde”. Deux pour 
une. Il y en aura toujours un 
de semer à l’arrière, à moins 
qu’il agisse en succession.
—Les jeunes de 8 à 15 ans 
voudraient élire Laurier 
Alphonse Mailhot, maire. La 
raison: son école de hockev.|r

—Au cours de préparation au 
mariage, il faut voir certaines 
figures connues 
—Qui sera le joueur le plus 
utile des Castors?????
—Un grand merci à Monsieur 
Hector pour les services ren­
dus.
—N’oubliez pas les nouvelles 
sportives de C.F.D.A. à (ih.25, 
avec J. M. Bilodeau.

Le Secrétaire
Le 28 janvier de l’an 

naissait quelque part dans la 
province de Québec un enfant, 
petit de taille, mais qui était 
appelé à devenir grand.

Son enfance, son adolescen­
ce, sa vie jusqu’à il y a quel­
ques années, je ne puis vous 
en parler, car une grande dif­
férence d’âge nous sépare.

Lorsque j’appris à le con­
naître, il était père de famille. 
Six enfants font son orgueil. 
Honorable, estimé par ses em­
ployeurs, l’homme du jour ne 
compte que des amis.

Pondéré, calme, il fait ce 
qu’il a à faire et surtout il Ie 
fait bien, quelque domaine 
que ce soit.

Au nom de la population 
sportive, il me fait plaisir 
d’offrir un joyeux anniversai­
re au Président des Castors: 
LESSARD LAROCHE.

G. H.

5231
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COURS D’ART 
CULINAIRE

Les Filles d’Isabelle de Vic- 
toriaville présenteront, les 
25 et 26 février prochain de 
concert avec la compagnie 
Robin Hood, d’intéressants 
cours d'art culinaire, qui 
seront donnés aux dames et 
demoiselles de Victoriaville 
et de la région, par Mme 
Brault Massicotte. technicien­
ne de renom, à l’emploi de 
cette compagnie. Mme Mas­
sicotte est bien connue et nul 
doute que toutes la connaisent, 
au moins pour l’avoir enten­
due à la radio où elle donne 
toujours de si gentils con 
soils.

Les Filles d'Isabelle comp­
tent beaucoup sur le succès de 
ces deux jours, car le résultat 
qu'ils obtiendront contribuera 
d’autant à l’accomplissement 
de leurs oeuvres nombreuses 
et toutes méritoires.

Un magnifique prix sera 
tiré au sort chaque soir en plus 
de 50 beaux sacs de provisions. 
Le dernier soir, tous les dé­
tenteurs de billets auront 
droit en plus au tirage d’un 
superbe grand prix.

POURQUOI VOTER
YVON JUTRAS

M. ONER HANElj 
MEURT A L’AGE 
DE 88 ANS

0
0
0
0
0
0
0

Parce que
i -

2 -

3 -

il est un homme juste, honnête, agressif, 
loyal et descendant d’une famille illustre 
de cette région
il est inpédendant de toutes attaches poli­
tiques
il est l’ami de toutes les classes de la 
société, c‘est à dire contre les exploiteurs
publics

Toutes nos bonnes ménagè­
res se souviendront du succès 
que de tels cours d’art culinai­
re avait remporté l’an dernier 
à pareille date alors que les 
Filles d’Isabelle de notre ville 
avaient été entièrement satis­
faites du beau résultat obtenu.

N’hésitez donc pas mesda­
mes et mesdemoiselles et 
n’oubliez pas que les 25 et 26 
février prochain vous aurez la 
chance, tout en joignant Futi­
le à l’agréable de gagner en­
core une fois de magnifiques 
prix, en assistant a ces cours 
(Fart culinaire que vous pré­
senteront les Filles d’Isabelle 
de Victoriaville, dont le but 
est d’aider et de soulager tou­
jours un peu plus la misère 
qui règne à certains endroits 
de notre ville.

IA CHAMBRE JUNIOR 
RENCONTRE LE CONSEIL 
AU SUJET DE LA SECURITE

Samedi le 24 janvier, le 
Conseil de Victoriaville, ren­
contrait le Comité de Sécurité 
de la Chambre de Commerce 
de Victoriaville, et les direc­
teurs de la chambre afin 
d’étudier en comité, les sug­
gestions que la Chambre avait

0
0
0
0
0
0
0

0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0

4- il est pour une saine administration:

a) Gérance Municipale ayant un contrôle direct sur tous les départe­
ments administratifs qui réduira les dépenses capitales et abaissera
le taux de taxation.

b) Expansion industrielle plus accentuée favorisant la venue de nou­
velles industries.

c) Préférence aux résidents de la Ville, comme employés municipaux.

d) Budget culturel pour aider le développement intellectuel de nos 
jeunes.

Revision de la taxe d’eau, pour donner justice à tous les propriétaires.

Formation d’un comité de grief de relations municipales, composé 
d’un représentant de chaque groupement de cette ville.

g) En faveur de l’établissement d’un centre récréatif permanent, hiver 
et été, pour tous les ouvriers de la municipalité.

Votez pour l’homme du peuple
yVCN JUTRAS

c)

f)

^>0000000000000000000

En l’église de Warwick, le 
j 22 janvier ont eu lieu, au 
milieu d’un grand concours 

ide parents et d’amis, les funé- 
' railles de M. Orner Hamel, 

0, époux de feue Emma Bernard, 
^ * décédé le 19 chez son fils 

: Napoléon à l’âge de 88 ans.
I II laisse dans le deuil, 3 fils, 

jj ! MM. Evariste et Napoléon de 
0 I Warwick et Adélard de Sorel; 
^ deux belles-filles, Mme Eva- 
0 | l iste Hamel (Aurore) et Mme 
0 Napoléon Hamel (Jeannette); 
^ deux beaux-frères, M. Joseph 
5 Bernard de West-Warwick, 
$ Pet, et M. Théodore Bernard 
q de Mineapolis, Min., ainsi que 
0 plusieurs petits enfants: MM. 
^ et Mmes Ronald Hamel de 
q Victoriaville, Rolland Marcot- 
0 te de Montréal, Maurice Laro- 
^ che de Warwick, Réal Hamel 
^ de Loading Dock. Ovila Des- 
0 haies de Victoriaville, Estelle, 
0 Noëlla, Yvon, Yvette, Rodri- 
^ gue, Gérard Hamel de War- 
Q wick, et lü arrières petits- 
0 enfants, Solange, Madeleine, 
^ Noëlla, Orel, Lucie Laroche; 

Doris, Jocelyne Hamel, Jean, 
Pierre Deshaies: Michel Mar­
cotte.

La levée du corps a été 
faite par M. le curé Arthur 
Leblanc, qui chanta aussi le 
service, assisté des abbés 
Rondeau et Descoteaux com­
me diacre et sous diacre.

Les porteurs étaient à la 
croix, M. Alfred Pépin; au 
cercueil, MM. Joseph Charest, 
Alfred Pouliot, Joseph Clou­
tier, Amédée Spénard, Pierre 
Deshaies, Albert Pépin.

Les familles ont reçu de 
nombreux témoignages de 
sympathies.

Nous réitérons à la famille 
l’expression de nos vives con­
doléances.

Victoriaville l’entretien des rues de la Cité.
M L Yvon Dostie, président I Le conseil a remercié le Pré-

de ce Comité, a fait la lecture I sident de la Chambie, M.
des 23 suggestions, et après la 
lecture de chacune d’elles, il 
y avait une discution fort in- 
téressante. Plusieurs sugges- 
tions ont été réalisées, et les 
autres le* seront au fur et à 
mesure que la chose sera pos­
sible.

Le conseil de Ville a témoi­
gné une attention spéciale à 
notre travail, et nous devons 
l’en remercier.

Il y a eu également de la 
part de M. Gaspard Fortier, 
gérant de la Banque de Mon­
tréal, une proposition de re­
merciement que le Comité 
adresse au Dept. de la Voirie 
municipale, pour le magnifi­

ed septième session de VAssemblée générale

envoyées au Conseil, sur les 
problèmes de la Circulation à 1 que travail qu’il exécute pour

Roger Allard, pour la colla­
boration qu’il donne à la 
Ville par l’entremise de ses 
différents comités.

AVIS

L’nssemblce annuelle de la 
Cic d’Assurancc Mutuelle 
contre le Feu du (.té d Artha- 
baska, aura lieu mercredi le 
11 février à lü heures de 
l’avant-midi en la Salle Pa­
roissiale de St-Médard de 
Warwick.

Wilfrid Fournier, président 
Romuald Gagnon, gérant.

5-2-53
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M. L. Pearson (Canada). Président do la septième session de l’As­
semblée générale des Nations Unies, dirige les débats qui se déroulent 
pour la première fols au nouveau siège de l'Organisation, à New- 
York. Ci-dessus, on voit, à la tribune, dars le bâtiment de l’Assem­
blée, M. Pearson (au centre), M. Trygve Lie, Secrétaire général de 
l’ONU (à gauche), et M. Andrew W. Copier, assistant exécutif 
du Secrétaire général (à droite), avant l'ouverture d’une réunion.

I
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Pour la première fois dans l'histoire du Chinchilla la section Québec 
Est de l’Association des éleveurs canadiens de Chinchillas tiendra à la 
Salle St-Mnxime <le Sorel une grande exposition, samedi le 7 février 1953.

Le publie est invité à y assister et une foule nombreuse est attendue 
étant donne l’intérêt suscité par le grand nombre d’exposants venant de 
différentes parties du pays.

Les juges de l'exposition seront les suivants M. William Neuvey, 
le premier inspecteur au Canada dans le domaine de la fourrure; M. K.O. 
Richard, inspecteur juge des couleurs; M. E. P. Gunter, inspecteur des 
éleveurs Nationaux du Canada.

Celte annanee est une gracieuseté de

MODELE CHINCHILLA RANCH Enr.
Membre de la National breeder of Canada

J.-H. Grégoire Prop.
ARTHABASKA, P. 0.

.M lUillHillUiHIIIIlIllllliUiliitilillilillililllliiiiLiljiilliiiilillliiilllllliillilillillllillililiillil
6-2-63

2

C.-E. CHARLAND
Docteur en Chiropratique

2, rue Laurier — ARTHABASKA
Bureau : Mardi et Jeudi, 7 h. à 9 h. p.m. 

Samedi, 1 h. à 3 h. p.m.
L« Chlroprmtlqus «Joute de U VU aux Années 

et dss Années à la Vie

!

GOULET — ST-PIERRE
INGENIEUR CONSEIL — ARPENTEUR GEOMETRE

Projets de drainage, égoûta, aqueduc, bornage et cadastre
Préparation de bleus (blue-prlnt)

Emile Goulet, I.P.
Il, 7e Avenue 

Tél. 2862
Drummond ville Ouest

Armand St-Pierre, A.G.
19. rue Lavigne 

Tél. 3989
Victoriaville, Qué.
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TéL 212

MAGASIN B. BEAUMIER
Robes et Chapeaux

Sacs à main — Gants — Ras — Corsets

Tissus à la verge

302, rue St-Louis WARWICK

i^&oooooooooooooooooooooooooooooo

J. ROBERT NOEL
ENTREPRENEUR GENERAL

üLtllIi

CONSTRUCTION
d’une ECOLE a PRINCEV1LLE

La Commission Scolaire de 
Princeville annonce qu’elle 
vient d’acheter le terrain qui 
servira à la construction de 
l’école Ste Marie. Il s’agit d’un 
terrain appartenant aux SS. 
de l’Assomption et qui a été 
acheté pour la somme de 
$1700.

L’école aura 12 classes mo­
dernes et une aile abritera la 
salle de récréation. La cons­
truction doit commencer in­
cessamment. L’architecte est 
M. Berchmans Gagnon de 
Thetford Mines.

ill. URGEL VANASSE...
(suite de la page 1) 

lée à prendre de l’extention 
d’ici quelques années.

Je vous demande encore 
votre entier appui comme vous 
me l’avez accordé lors de la 
mise en nomination le 26 
janvier dernier, pour mener à 
bonne fin la devise que j’ai 
adoptée: justice et charité 
pour tous.

Electeurs du quartier no 1, 
je vous remercie très sincère­
ment de votre marque de 
confiance, et en retour soyez 
assurez de mon dévouement 
le plus profond.

Vous remerciant encore une 
fois,

Je vous prie de me croire, 
Urgel VANASSE Ecnevin

L’AGENT D’ASSURANCE 
REND SERVICE A SES 
CONCITOYENS

rm m n i\T

M. Pau!-A. Poirier, président 
des programmes du club 
Richelieu cle cette ville s’est 
révélé un brillant conféren­
cier lundi dernier en pronon­
çant devant les membres de 
ce club, une intéressante con­
férence qu'il avait intitulée 
“L’agent d’assurance, servi­
teur fidèle du public.”

“L'agent d’assurance feu et 
accidents, a-t-il dit, est un 
homme d’affaires, et à ce titre 
il s’intéresse à tout ce qui se 
passe dans sa localité, si les 

: taxes augmentent, il paie sa 
ipart de l’augmentation, il 
[donne parfois de l’emploi, il 
achète chez les marchands du 
voisinage, il ne marchande pas 
son aide aux bonnes causes 
oeuvres sociales ou autres. Il 
contribue dans toute la mesure 
de ses moyens au progrès et à 
la prospérité du pays. C’est un 
bon citoyen.”

M. Poirier a terminé en di­
sant: “Messieurs, si je pouvais 
pour un instant vous faire 
comprendre que la profession 
d’agent d’assurance n’est pas 
un sot métier qui, pour la 
société, est un actif considéra­
ble, j’aurais moi-même pour
l’avenir, une double satisfac-

• ê

tion qui me permettrait de

(suite à la page 13)

M. l’Inspecteur Léo Turgeon 
nous fait parvenir la liste des 
titulaire de son district qui 
ont mérité la prime de grati­
fication donnée par le Dépar­
tement de l’Instruction publi­
que pour succès spéciaux dans 
l’enseignement durant l’année 
scolaire 1951-52.
Rév. Mère Ste-Elisabeth, a.s.v., 

Couvent de Tingwick;
Rév. Mère St- Raphaël, a.s.v., 

Warwick;
Rév. Mère Marie-Jacqueline, 
m.i.c.,

St-Rémi de Tingwick;
Rév. Mère St-Marcellin, a.s.v., 

Couvent de Stc-Clotilde-de- 
Horton;

Rév. F. André-Jean, f.i.c..
Académie de Warwick;

Mlle Gisèle Pratte,
St-Médard de Warwick: 

Mlle Marcelle Lavigne, 
Ste-Victoire de Victoriaville 

Mlle Ezéla Désilet,
St-Albert;

Mlle Emilienne Pellerin, 
St-Paul de Chester;

Mlle Cécile Chabot, 
Ste-Elisabeth;

Mlle Monique Lemieux, 
St-Norbert;

Mlle Réjeanne Lebel, 
Tingwick;

Mme Hélène Lafrance, ' 
Ste-Hélène de Chester; 

Mlle Antoinette Houle 
St-Christophe d’Arthabaska; 

Mlle Jeanne Bergeron, 
St-Valère.

llti, Ave des Erables Tél. 174

ARTHABASKA, P. Q.

C. P. 02 Tel. 2580

LOUIS VALLIERES, O.D.
Examen de la vue — Ajustement des verres

OPTOMETRISTE
Heures de bureau : 9.00 A.M. h Midi; 1.00 P.M. à 5.30 P.M. 

Lundi- mercredi-vendredi : 7.00 P.M. à 9.30 P.M.

Edifice Larouche 79, rue Notre-Dame Est

VICTORIAVILLE, P. Q.

27-7-51

WELLIE ROY
Creuseur de puits artésiens — Eau garantie 

Agent autorité de FAIRBANKS MORSE 
Réfrigérateurs — Laveuses électriques — Pompes 

a eau et tous accessoires électriques 

34, rue Canipagna Tél. 2575

VICTORIAVILLE

POUR VOS

ASSURANCES
VOYEZ

. H. P LOU H DE Lt<
P.-A. POIRIER P.-II. PLOURDE

VICTORIAVILLE

9911
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FUNERAILLES DE M. ISIDORE DENEAULT
Lundi, le 15 décembre 1952, a 

9 h. 30, avaient lieu dans l’église 
de St-Cbristophe <1 ’Arthabaska, 
au milieu d’un grand concours 
de parents et d’amis, les impo­
santes funérailles de M. I*i- 
dore Deneault, ex-marchand, dé­
cédé accidentellement, le 10 dé­
cembre, à l’âge de 80 ans à 
l’Hôtel-Dieu St-.loseph de cette 
ville.

La levée du corps fut faite par 
M. l’abbé Arthur Bergeron, 
curé de Kingsey-Falls et ex-vi­
caire d’Arthabaska pendant de 
longues années.

Le service funèbre fut célé­
bré par M. l’abbé Alfred Ber­
nier, assistant-curé. M. l’abbé 
Armand Champoux, chapelain 
du Juvénat du Sacré-Coeur et 
AI. l’abbé Lucien Leblanc, vi-

albert labbe
119 Notre-Dame Est 

Tél.: 2701

Pour tous genres d’assurances

consultez ANDRE LABBE 
9 Onll 

Tél.: 3412

LES AGENCES D’ASSURANCES LABBE Ltee
COURTIERS D’ASSURANCES

BUREAU :-
139 Notre-Dame Est - Tel.: 2701 - VICTORIAV1LLE 
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Ma Banque

La Première Banque
au Canada

=J>’.

Banque de Montréal

5EPVÎCE DES CANADIENS DANS TOUTES LES SPHERES DE LA VIE DEPUIS ISi7

Succursale cl’Arthabaska: ARMAND MORIN, gerant 
Succursale de Vicioriavillc: GASPARD FORTIER, gérant
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La bière dont la vente 
augmente le plus au Canada! K R4f«

66®e me ÇO
il O)

° 99crin ou

caire, agissaient comme diacre et 
sous-diacre.

La croix était portée par M. 
Albert Beauchesne, marchand, 
et la dépouille mortelle par M. 
le maire Elphège Labbé, M. Jo­
seph Labbé, M. J.-B. Dancause 
et M. J. P. Desrochers, mar­
chands, M. Moïse Couture, pré­
sident de la Compagnie du télé­
phone et M. Paul Couture, pré­
sident de la commission scolaire.

Le drapeau de la Ligue du 
Sacré-Coeur était porté par M. 
Charles Biron.

La famille a reçu de très nom­
breux témoignages de sympa­
thie qui démontrent d'une ma­
nière bien tangible combien ce 
vénérable citoyen était estimé 
de cette population et de tous 
les environs.

Aussi la famille touchée de 
ces sympathies si réconfortantes 
remercie bien sincèrement tous 
ceux (jni leur ont témoigné cette 
condoléance à l'occasion de ce 
grand deuil.

Warwick
FETE A L’ECOLE 

SACRE-COEUR

Le 2'.\ décembre dernier, les 
li lu lu ires de l'Ecole du Sucré- 
Coeur, Mlles Judith Croteau 
et .1Libelle Leclerc ont voulu 
signaler la 1ère partie de l'an­
née scolaire par une séance de 
lecllires de noies avec remise 
des bulletins suivie de plu­
sieurs numéros récréatifs el 
éducationnels.

La soirée lui présidée par 
M. le Chanoine .1. A. Leblanc, 
curé. M. l'inspecteur Léo Tur- 
geon neeompngné de su dame 
sc sont rendus à rinvilation 
qui leur avail été faite. M. .!<>- 
sapliai l'.airier, commissaire 
de l'arrondissement et plus de 
fit) personnes étaient présents.

Prenant lu parole M. l'Ins­
pecteur félicite les parents 
pour l'étroite collaboration 
qu'ils apportent aux titulaires 
de celle école, l'assistance en 
est une preuve évidente. Il 
remercie ceux-ci cl les encou­
rage à loujours suivre d'aussi 
près l’éducation el l'insliTic- 
lion de leurs enfants.

M. le Chanoine manifeste 
sa joie d'avoir accepté la pré­
sidence de cette soirée, .le 
suis, dit-il, ravi de voir la ma­
nière si naturelle qu'ont les 
élèves à se présenter devant 
un public aussi distingue. 
Continuant, il loue les efforts 
que font les enfants en vue de 
parfaire leur perfectionne­
ment.

M. Carrier par des paroles 
bienveillantes daigne remer­
cier M. le Chanoine de ses pa­
roles encourageantes cl for­
mule des voeux sincères pour 
l'avenir.

BAGO (Mal de Dos)
dus avez le dos ankylosé et très 
îx, que c’est un clïort de voue 
u de vous redresser, prenez le 
ui a apporté un soulagement sûr 
e à des milliers de gens—les 
empleton. N’endure* pas un jour 
• tourment causé par le Lumbago 
des T-R-C Templeton iujou£ 
ic et $1.35. tous comptoirs ds

T«“

Cartes professionnelles
HORMISDAS GARIEPY, C.R.

AVOCAT & PROCUREUR 
Bureau en l’Hôtel d« Ville

ARTHABASKA, P. Q.

Tél. Bureau: 2210 Tél. Réa.: 2841

PIERRE JUTRAS
AVOCAT

120, rue Notre-Dame Est VICTORIAVILLE

17, A Vf LAURIER Tél.: 78

DR JEAN-M. BECOTTE
B.A., M.D., F.R.C.S. (C)

SPECIALISTE
"FeUoie” en Chirurgie du Collège Rouai des Chirurgien» du Canada. 

Spécialiste en Chirurgie du Collège des Chirurgiens de la Province de Québec 
ainsi que du Collège Royal des Chirurgiens du Canada.

Ex*Elève du Scw*York Polyclinic.
Chirurgien à l*Hôtel-Dieu.

ARTHABASKA, I». Q.

Tel.: Bureau, Victoriaville 3285 
Résidence, Arthabaska 128

Case postale 15, 
Victoriaville, Que.

••

7 U,

HORACE BERGERON
NOTAIRE

rue Notre-Dame Est — VICTORIAVILLE, Qué.

DR C.-A. GILBERT
SPECIALIST E

Yeux — Oreilles — Nez — Gorge
Examen de la vue — Ajustement de verres et montures

71, rue Notre-Dame Est — \ 1CTORLW ILLE
(Edifice de la Banque Canadienne Nationale)

Tél.: Résidence 2753 Tél.: Bureau 2111

HENRI CHARETTE, O.D.
OPTOMETRIST E

26, rue Notre-Dame Est
VICTORIAVILLE, Que

App. 1

ARTHUR THIBAULT, M.D.
MEDECIN — CHIRURGIEN

Médecine Générale
SPECIALITES : Coeur et Poumons — Rayons X

28 Bout. CAKIGNAN Tél. Bureau et Rés.: 2200
VICTORIAVILLE, Que.

C. R. GARNEAU
N O T AIRE

B. FEENEY
B.A., L.L.B.

N O T AIRE

•
Syndic Licencié de faillites 
Vérificateur autorisé par la 

Commission Municipale

ARTHABASKA, P. Q. PRINCEVILLE, P. Q.

JOSEPH HOULE
N O T A I R E

Jean-Marie FEENEY
B.A., L.S.C.

N O T AIRE

51-53 Ave Laurier
G

Cessionnaire du Greffe de
Mc EDGAR LA LIBERTE

ARTHABASKA, P. Q. WARWICK, P. Q.

Tél. 2166

Dr LEVI DOYON, D.D.S.
CHIRURGIEN-DENTISTE

86, rue Notre-Dame Est 
VICTORIAVILLE

(En haut de la
Pharmacie Massicotte)

A Vendre ou à Echanger
Achats, ventes, échanges de 
tous genres de propriétés par toute la province.^

Pour plus amples détails, 
ad.essez-vous :

ALBINI SAMSON
Agent d’immeuble»

Bureau, 28 rue Kinfi-Est, Apt.l 
C.P. 627—Tél. 3-1384; rés.:2-«333

SHERBROOKE, P. Q.

LAURENT POIRIER
BOUCHER — EPICIER

Fruits et Légumes

ST-VALERETél. Local
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Films disponibles
ANGE OU DEMON 

(Gentleman Jcckyll and Driver Hyde) 
Ù minutes, B. et N.

Comment le volant d’une automobile 
transforme en démon un homme civil 
et courtois. Un chauffeur de camion, 
décrit de façon humoristique la mé­
tamorphose que subit un homme, par 
ailleurs doux et patient, dès qu’il met 
sa voiture en marche. Il file alors à 
toute allure, s’impatiente, double les 
voitures qui le précèdent, mettant en 
peril piétons et automobilistes.

ACIER
(Steel) 
J4 min

--------- w

minutes, Koda.
L’industrie sidérirgique en Grande- 

Bretagne, expliquée depuis l’extrac­
tion du minerai jusquà l’usine du 
métal. La puissance industrielle bri­
tannique émané de son imposante 
industrie de l’acier; ses hauts-four­
neaux. ses forges, toutes ses usines 
emploient une quantité d’artisans 
habiles chez qui. de père en fils, on se 
transmet la grande tradition de l’acier 
britannique.

AU SERVICE DES GOURMETS 
(Trajrpcrs of the Sea)
12 minutes, B. et N.

L histoire des hommes et des progrès 
sui qui depend 1 industrie du homard 
au Canada, et les coopératives qui ont 
amélioré leur situation économique

. A BETTER TO-MORROW 
20 minutes, B. et N.

American Schools are as varied as 
the 48 States that support them The 
particular schools in this film were 
selected because they reflect the goals 
toward which free, elementary educa­
tion is developing throughout the 
country. Shows progressive education 
programs in three New-York schools 
and how learning is part of the 
child s everyday life.

A TRAVERS UUNGAVA 
Mcro.s\s Arctic Unyava)
19Vb minutes, Koda.

Récit d’un voyage d’exploration. 
Quatre savants accompagnés de guides 
Indiens traversent la péniaside de 
1 Unçava. par une route jusqu’ici inex­
plorée. Ces explorateurs, le docteur 
Jean Michéa. anthropologiste: le doc­
teur de La Rue, géologue, et Pierre 
Gadbois, géographe, nous racontent 
leur expédition, entreprise dans le 
but de mieux connaître le faune et 
la flore de l’Ungava.

BOURRASQUE 
(West Wind)
20 minutes. Koda.

L’histoire du peintre Torn Thomson
BOIS (LES) ET LES CUIVRES 

(Woodwinds and Brass)
12 minutes. B. et N.

A l’un des concerts pour les jeunes, 
a Ottawa, le directeur Eugène Kash. 
initie son auditoire aux bols et aux 
cuivres et invite des musiciens à 
jouer de ces instruments. Il ill astre 
*?„ lL;çon à l’aide d’un sifflet en 
tilleul et démontré que les bols de 
1 orchestre: flûte, piccole. clarinette 
hautbois et basson, sont des versioas 
plus complexes de ce primitif instru­
ment. 11 explique aussi le fonctionne­
ment des cuivres: trompette, trombo­
ne. cor d’harmonie et tuba.

BONJOUR. VOISIN!
(Welcome Neighbour)
Il minutes, B/et N.

L’industrie du tourisme au Canada; 
son importance économique. Chaque 
année plus de six millions d’Améri­
cains traversent la frontière pour 
visiter le Canada. Le tourisme, excel­
lent moyen d'entretenir l’amitié entre 
notre pays et les Etats-Unis, est aussi 
une industrie importante pour l’éco­
nomiste. Aussi l’Etat s’fforce-t-il de 
protéger, d’améliorer cette industrie. 
On diffuse des renseignements de 
toutes sortes pour aider les touris­
tes et les diriger vers les endroits de 
villégiature, on propose les moyeas 
d’améliorer les conditions présentes 
et de rémédier aux lacunes. Le Ca­
nada veut donner aux touristes 
américains le plus cordial accueil.

CHORALE 
(Choral Concert) 
lOVfe minutes, B. et N.

La chorale de Leslie Bell en concert. 
Les jeunes chanteuses nous présen­
tent successivement dans ce film 
cinq chants choisis de leur répertoire: 
Chant de l'écho. thème italien qui 
remonte au 16ème siècle: Quand 
y étais chez mon père, chanson fran­
çaise et canadienne; / CouUVnt Hear 
Nobody Pray, (Je n’entendais person­
ne prier), un “négro spiritual”; et 
Esc the boy that Builds the Boat 
(C’est moi que j’ai construit l’bûteau» 
chanson des pécheurs de Terre- 
Neuve. Comme pièce finale, un i 
arrangement spécial pour le groupe | 
avec accompagnement vocalise pour 
l'Ave Maria de Schubert.

; COUP D'OEIL No 15
I (Eye Witness No 15)

11 minutes, B. et N.
Les barrages Des Joachims et de la 

rivière Sainte-Marie. La pèche du ] 
homard au Nouveau-Brunswick. 1— j 
Le nouveau barrage des Joachims 
permettent d’obtenir de la rivière j 
Outaouais. autant d’énergie qu’on en j 
obtient des Chutes Niagu<*. 2— Des] 
terres désertiques renaissent grâce 
aux eaux de la rivière Sainte-Marie, 
dont on a détourné le cours. 3— La 
saison du homard au Nouveau- 
Brunswick. où une bonne pèche peut 
donner jasqu’à mille livres de ce 
crustacé que l’on vendra ensuite dans 
tous les pays du monde.

COUP D'OEIL No 16 
l(Eye Witness. Vol. 1. Item 16)

IOV2 minutes. B. e tN.
Rendez-vous d'artistes: Pour les 

1 maîtres en herbe rien ne veut le plai­
sir de peindre et de sculpter. L'huile 
à Red water: Un village agricole se 
change en une vaste exploitation pé­
trolifère. Dans la Baie de Fundy: Les 
pêcheurs do Minudie trouvent leur 
capture après chaque marée.

COUP D'OEIL. Vol I. Item 17 
(Eye Witness, Vol 1, Item 17)
11 minutes, B. et N.

Cours de physique du professeur 
Satterley. Refuge des oiseaux de mer 
a l’île Bonaventure. Les secours 
donnés aux victimes de la polioméli- 
te. à Sudbury.

COUP D'OEIL. Vol 1, Item 21 
(Eye Witness, Vol 1, Item 21)
10Vz minutes, B. et N.

Nancy Hodges, maîtresse de maison, 
journaliste, député à l’assemblée lé­
gislative de la Colombie-Britannique 
fait ses débuts comme orateur de la 
dite Assemblée; recherches aérodyna­
miques aux laboratoires du Conseil 
national des Recherches, à Ottawa; 
Unice, superbe vache Holstein, sert 
de tirelire et perçoit des dons pour 
les enfants secourus par l’UNICEF; 
des skieurs norvégiens cueillent des 
lauriers au tournoi de Revelstoke.

COUP D'OEIL. Vol L Item 24 
(Eye Witness, Vol l. Item 24)
11 minutes, B. et N.

Visite d’un établissement où sont 
imprimes les billets de banque à 
Ottawa; l’Ile aux Sables, cimetière 
de l’Atlantique; le travail des clubs 
juveniles des gardes-forestiers de la 
Colombie-Britannique.

COUP D'OEIL. Vol 1, Hem 26 
(Eye Witness. Vol 1, Item 26)
10 minutes. B. et N.

Les équipes de secouristes volontai­
res de l’Association ambulancière 
Saint-Jean consacrent leurs loisirs à 
sauver des vies; au théâtre pour 
enfants â Ottawa, Diane découvre un 
monde merveilleux; 1 industrie cana­
dienne de l’acier.

COUP D'OEIL. Vol 1. Item 27 
(Eye Witness. Vol 1, Item 27)

Quatre tableaux de la vie sportive 
‘JL11 Canada; les jeunes Lanciers du 
Bengale de Halifax font des prouesses 
a cheval: des pécheurs prennent des 
truites de quarante livres dans le 
Grand Lie des Esclaves; des jeunes 
baigneuses de Peterborough exécutent
iva tu ^ aquatique; les fermiers 
1 Alberta pratiquent, en avion, 
chasse aux covotes. la

CETTE PAGE EST COMMANDITÉE PAR:-
Armand Bouchard, nettoyeur 
Paul Brunelle 
Garage Vézina Ltée 
Monfette Limitée 
Plourde Auto Parts 
St-Pierre Automobile 
Victoriavilie Automobile 
Letourneau Limitée À. G.
Club de Victoriavilie Ltée 
Laclantia Limitée 
Shawinigan Water & Power 
Chambre de Commerce des Jeunes 
Poste CFDA
Garde dTfonneur du Centre 
tacordaire Sts-Martyrs 
Lacordaire St-Norbert

Tous membres
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RECLEMENTS DE LA CINEMATHEQUE
DES BOIS-FRANCS

COMMENT CONST au lin: VOTRE
IGLOU

(How to Build nn laloo) 
il minutes. Koda

Lt construction d’une iglou, loge­
ment de 1 Esquimau. Avec son cou­
teau a neige, l’esquimau creuse une 
Petite tranchée, s’v laisse tomber et 
commence son découpage. En voici 
que nous suivons au travail, du pre­
mier jusqu’au dernier bloc qu’iLs 
posent. L operation dure près d'une 
hcuie et demie. Et flans ce logement,
nos deux esquimaux passeront là 
nuit.

CHAINE DE PIEGES SUR LA 
SKEENA 

(Skcena River Traplino) 
llPi* minutes, Koda.

La saison de piégeage du trappeur 
indien. Comment les Indiens Getiskan 
du nord de la Colombie-Britannique 
tendent leurs pièges pour subvenir â 
leuis besoins. Ben Ridsdale entreprend 
sa saison de piégeages dès la première 
2£ÿ?#; suivre la vieille “Grease 
Iran ,ç* faire des caches â divers en­
droits tondre ses pièges et cuire sa 
nom 11 turc* dans un superbe paysage 

forets et de montagnes poiir 
rapporter finalement des peaux va­
riées et très riches.

. CONQUETE PACIFIQUE 
21 minutes, B. et N.

En régénération du .vol en Hollande. 
Dans le polder du Nord-Est. 48 mille 
hectares de terre sont arrachées aux 
fuiderzce et nas en culture à la suite 
de gigantesques travaux d’assèchement 
et de regeneration. Cette vaste entre­
prise, dont 1 Etat supporte les frais 
comprend aussi l'aménagement de 
villages et de fermes et la construction 
en série do batiments nécessaires.

. CARNAVAL DTUVER 
| fWinter Carnival)

11 minutes. Koda.
Coui> d’oeil sur les jeux d’hiver au 

Canada. Le ski daas les Laurentidos 
et les Rocheuses. Patinage, courses de 
chiens, raquettes: à chacun selon son 
choix.
/r, , . CERAMIQUES
(Colour in Clay) 
ll'/i» minutes, Koda.

La fabrication et surtout la décora­
tion de la potterie moderne de Staf­
fordshire.
/T. CHASSEURS DE CARIBOUS 
(The Caribou Hunters)
18 minutes, Koda.

Vie des Indiens chasseurs de cari­
bou- Us Indiens cris et chinewans 
sont des nomades qui errent dans les 
forets et la toundra du Nord à la 
recherche du caribou dont ils dé­
pendent pour leur nourriture. Dans 
leure concessions, ces Indiens s’adon- 
nent a la chasse et au piècoce* nuic périodiquement, ils visitentle £& 
de la Compagnie de la bais d’Hudson 
pu ils échangent des pelleteries contre 
les nécessités de la vie. Dans le camp.

(suite à la page 7)

1— Les membres sont les 
sociétés et les particuliers 
qui ont acquitté leurs con­
tribution.
ciétés et les particuliers 
qui ont acquitté leurs con­
tributions.

2— La contribution est de 
$10.00 pour les particuliers 
et de $15.00 par année pour 
toute organisation com­
merciale, sociale ou autre. 
Un dépôt initial de $10.00 
est aussi exigé de chaque 
membre; ce dépôt sera de 
$5.00 seulement pour tout 
membre qui possédant son 
propre projecteur, n’utilise 
pas celui de la Cinémathè­
que.

3— Il sera exigé un lover 
quotidien de 0.15 (ou 2 
pour 0.25) pour chaque 
bobine de 400’ et de 0.25 
pour chaque bobine de 800' 
et plus; chaque membre 
est responsable personnel­
lement de tous dommages 
causés aux films durant le 
temps qu’il les aura à son 
usage.

4— Un projecteur sonore sera 
prêté aux membres, dans 
les limites de notre région, 
où les facilités de transport 
le permettent. Ce projec­
teur ne sera prété que pour 
une journée à la fois et 
une amende de $2.50 sera 
imposée pour chaque jour 
de retard. Chaque mem­
bre sera tenu responsable 
de tous dommages causés 
au projecteur durant le 
temps qu'il l’aura à son
usage.

5 -Les films seront inspectés 
avant chaque sortie et 
l’usager s’engage à les re­
tourner en aussi bonne 
condition ou à payer les 
frais de réparation ou de 
remplacement, soit: $0.05 
de la cassure; $0.10 du pied 
endommagé au noir et 
blanc et $0.40 du pied en 
couleurs.

6—Toute association ou corps 
public qui n’a pas de pro­
jectionniste autorisé par la 
Cinémathèque devra payer

8

les services du projection­
niste de la Cinémathèque 
et ce, à raison de $3.00 par 
représentation.

7—Chaque membre aura droit 
d’utiliser le projecteur de 
la Cinémathèque deux fois 
par mois à date irrégulière. 
Les membres seront tenus 
de remplir tous rapports 
ou documents jugés néces­
saires par le cinémathécai- 
re et la direction.

9— Les frais d’envoi pour les 
films et le projecteur doi­
vent être payes dans les 
deux sens par le membre 
usager.

10— Les films et le projecteur 
ne doivent servir qu’à des 
fins éducatives; on ne 
pourra demander aucun 
frais d’entrée pour les 
séances de cinéma où 
les films et le projecteur 
de la Cinémathèque seront 
utilisés.

11— Les films sonores ne doi­
vent jamais être passés 
sur un projecteur silon- 
cieux car il en résulterait 
un dommage irréparable 
aux films.
Les films doivent être 
retournés non-réem bobi­
nés, c’est-à-dire tels qu'ils 
sont enlevés du projecteur 
une fois la projection 
terminée.

13—Les membres seront tenus 
au courant des acquisi­
tions de la Cinémathèque 
au fur et à mesure que 
des nouveau films seront 
obtenus.
■La Cinémathèque se ré­
serve le droit de raver 
tout membre qui ne se 
conformerait pas aux 
conditions plus haut men­
tionnées ou qui ne pren­
drait pas un soin suffisant 
des films et du projecteur

15—La Cinémathèque ne 
s’oblige pas à procurer 
ses services si la demande 
n’a pas été faite au moins 
dix jours à l’avance.

LA CINEMATHEQUE 
DES BOIS-FRANCS

Victoriavilie

12

14

LA CINEMATHEQUE EST AUSSI OUVERTE A TOUS 
CEUX QUI NE SONT PAS AUX

CONDITIONS SUIVANTES:

a) 25c par jour pour les bobines de 400’ et 50f pour 
bobines de 800’ et plus, blanc et noir.

b) 50c par jour pour les bobines de 400’ et $1.00 pour 
bobines de 800* et plus, en couleurs.

c) la location du projecteur sera de $3.00 par jour, 
locataire du projecteur devra verser en plus de ‘ 
loyer quotidien, la somme de $10.00 en dépôt garan 
laquelle somme lui sera remboursée lorsqu’il rapp 
tera le projecteur en bon ordre.

4180
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CINEMATHEQUE DES BOIS-FRANCS

(suite de la page 6)
les femmes travaillent aux besoins 
domestiques et transforment en su­
perbes pièces d’artisanat la peau et 
la fourrure du caribou.

CHANTS POPULAIRES No 3 
Gte minutes, B. et N.

On a illustre La-oas sur cas mon- 
taonc à l’aide de dessins photogra­
phiés dans un cadre ancien; Meunier 
tu dors, de marionnettes en papier 
découpé aux membres interchangea­
bles.. Interprétation: le quatuor 
Alouette.

CANCER
(The Outlaw Within)
11 minutes, B. et N.

Explication sommaire de ce mal 
mystérieux qu’est le cancer, et exposé 
des recherches effectuées en vue de 
trouver une solution au problème 
(iii’il pose. Le principe de vie réside 
dans la multiplication ordonnée des 
cellules; à cause de facteurs inconnus, 
il arrive que cette multiplication soit 
désordonnée, pléthorique et donc 
contraire à l’econoinie générale de 
1'organLsmc; c’est le cancer. Par des 
experiences sans nombre et des 
analyses et des cultures de tissus vi­
vants. des savants cherchent un éclair­
cissement qui les mettra sur la voie 
de la réussite totale.. Le cas de M. 
Davis atteste bien les progrès de la 
science dans le domaine du cancer; 
grâce à un diagnostic posé à point et 
a des traitements appliqués sans re­
tard, il est assuré de la guérison.

CARREFOURS DU MONDE 
(Global Air Routes)

Exposé de la situation aériciuic 
tant sur le plan international que sur 
le plan canadien. Grand essor donné 
à 1 aviation par la guerre. Le Canada, 
nation jeune et ambitieuse s’est 
conquis une place de choix auprès 
des grandes puissances aérieiuics.

CADET ROUSSEL LE 
7 minutes, Koda.

Li vieille chanson populaire s’anime 
sous nos yeux. Tandis que le Trio 
Lyrique la chante, les marionnettes 
dé Georges Dunning se trémoussent 
pour raconter l'histoire de cet invrai­

semblable personnage.
COMPRENEZ MIEUX VOTRE 

BEBE 
(Know your Baby) 
il minutes, Koda.

Les méthodes approuvées de soins 
psychologiques aux nouveaux-nés. 
Une scène présente un foyer où déjà 
vivent d’autres enfants et fait ressor­
tir les calculs et les modifications 
nécessaires pour que la famille puisse 
s’adapter aux exigences du nouveau- 
venu. Ensuite on y décrit les as|>ccts 
suivants des soins a donner aux bébés: 
vêtements et literie; bain, allaitement 
maternel; usage de la bouteille; main­
tien d’une atmosphère de bienveillan­
ce et importance d’empêcher chez les 
autres enfants la naissance d’un sen- 
iment d'indifférence, d’où nécessité de 

susciter l’intérêt et la participation 
des frères et soeurs au nouveau-venu.

DOUBLE HERITAGE 
(Double Heritage)
11 minutes, B. et N.

L’histoire anglo-française des Can­
tons de l’Est. Un agriculteur anglais 
évoque l’arrivée dans cette région 
pittoresque, de ses ancêtres loyalistes, 
venant des Etats-Unis; le Canadien de 
langue française décrit ensuite l’ap­
port des siens à cet héritage commun. 
Aujourd’hui. Anglais et Français vi­
vent et vont de l’avant, côte à côte, 
dans ces campagnes riantes et ces 
petites villes prospères, ainsi que 
dans les districts miniers d’où l’on tire 
la plus grande partie de la production 
mondiale d’amiante.

DE PERE EN FILS 
( Fr crm Father To Son)
37 Vz minutes, B. et N.

Famille rurale du Québec; son 
mode de vie, sa conception de J agri­
culture, sa place dans la paroisse 
canadicnne-française, scs traditions. 
Joseph Valin, père de seize enfants, 
cultive un domaine ancestral sur les 
bords du Saint-Laurent. Comme les 
sept générations de Valin qui l’ont 
précédé, il a le souci d’améliorer son 
bien et de le transmettre à l’un de 
ses enfants qui saura en assurer la 
continuité. La destinée de cette fa­
mille reflète le mode de vie des 
cultivateurs du Canada français, actifs

modernes de cette région, telles la 
cérémonie du pardon, vieille tradition 
bretonne. Prises de vues du rocher 
Percé, de l’ile Bonaventure; des oi­
seaux qui y habitent en abondance

au sein de la communauté paroissiale, i aperçu de la situation géographique J 
intéressés aux mouvements récréatifs de 1a péninsule de la Gaspesic et 1 
et ouvert au progrès qui, depuis un histoire des coutumes anciennes et 
quart de siècle a transformé l’agricul­
ture.

DU COCHE A L’AEROPOSTE 
(Stagecoach lo the Stars)
IG minutes, B. et N. _

Un siècle de progrès dans le servi- el en*in* tout ce qui a trait à la poche 
ce postal canadien. En regard de la I dans la région.

1aulrefois' V® sc.rvi<;cs HOLD BACK THE NIGHT. 
posta ipv modernes proclament les ym, minutes Kndn
m!cent ans d admi- An account of the nature, symptoms

\mV* and treatment of all blindness — the 
premier ‘ castor de trois eye condition that causes twelve per- 

lu. production en «ene cent of all blindness. The story 
r»nt r<^* * omissions sucesssives background centers on Mr. Corrigan
?,nl?rrL;mor° .^.événements lus- and his family who are avid basket- 

el souligne le progrès de ball fans. Mr. Corrigan’s difficulty 
service postal jn following the game is explained as

♦U1’i,C0Ir*>c^?ncc due to glaucoma. Animation is used
livraison rapide et I to illustrate the structure of the eye 

- . ^ontagnes d® cobs ,oi de and the way in which glaucoma gra-
^ chemin de fer, avion ou I dually encroaches upon the normal 

bateau, jusque dans les corns les | field of vision until total blindness 
plus recules du Canada.

EAU (L') COURANTE 
( Water on Tap)
22 minutes, Koda.

L’eau courante à domicile transfor-

vision
results. The work of glaucoma clinics 
in developing methods of diagnosis 
and treatment is shown. The film 
emphasizes the symptoms which give 
warning of the condition — and the

On demande
Un ingénieur “stationnaire” 2e classe A.B. 

Localité d’une population de 3500 en deçà de 5(1 
milles de Montréal. Salaire, environ $1.10 l’heure. 
Conditions idéales de travail, tout a fait ce qui con­
vient à un homme qui a l’âge d’etre à sa retraite. 
Aucune limite d’âge excepté d’avoir au moins ;>0 
ans.

Ecrire à
EMPLOYEUR

Casier Postale 279 MONTREAL
Spécifier âge et expérience.

me la vie d’une famille rurale. Jac- importance of early eye examination 
ques Beauchamp n’avait qu’une vieille lf lt LS to bc arrested in time.
pompe a bras pour alimenter en eau I iinsrii itv
sa maison et les bâtiments de sa fer- I / 7

le
ition. 

tge 
le

abandonnée. Elle se sent seule et 
sans sécurité i>arce qu’elle ne croit 
pas recevoir de la part de sa maman 
toute l’affection dont elle s’attend; 
non plus de son institurice ix>ur qui 
elle a toutes les attentions. Cette pri­
vation développe en elle ce sentiment 
d’être seule. À mesure que se déroule 
devant elle les évènements de sa vit*, 
il lui faut lutter. Elle réussit dans ses

onomiquemcnt
travail de rénovation transforme 

sa maison et ses bâtiments en une 
forme moderne. Les bienfaits de l’eau 
courante compensent amplement le 
coût de l’installation.

ETES-VOUS EN SURETE 
CHEZ VOUS?

(Ara You Sa je At Home)
15l/-j minutes. B. et N.

Méthodes préventives des incendies I études et dans l’existence. On la voit 
et divers moyens de sauvetage. L’igno- I rédactrice dans une maison d’édition 
rance et les paniques qui s’ensuivent I où elle travaille avec succès, mais 
sont les causes fréquentes des terri- I sans être heureuse toujours à cause 
blés tragédies qui surviennent au I de ce sentiment né dans son enfance 
cours d’un incendie. On nous en-I et qui demeure au fond d’elle mènu 
soigne ce qu’il faut faire advenant le | Ce film fait mieux comprendre cette
feu à la maison, et ce qu’il faut éviter. 
Comme exemple nous voyons chacun 
des membres d'une famille échapper, 
tour a tour, au feu, grâce à des 
moyens de sauvetage qu’on avait 
étudiés d'avance par mesure de 
prudence.

FRIDOLINONS 
34 minutes, B. et N.

Les principales scènes d'une revue 
du célèbres comédien, Gratien Gélinas.

GRANDE MAISON (LA)
(The Longhouse Pcui>le)
24 minutes. Koda.

Li vie et les coutumes religieuses 
de la tribu de la Grande Maison.

hostilité, qui est souvent 
mésententes et de heurts.

source de

INONDATION 
(City in Sicnc)
17 minutes, B. et N.

L’inondation de Winnipeg au prin­
temps 1950. Relation du desastre que 
fut l'inondation de Winnipeg; les 
premiers signes avant-coureurs, l’alar­
mante montée des eaux de la rivière 
Rouge, le travail héroique de défense 
et l’évacuation des sinistrés. Des tra­
vailleurs volontaires vinrent de toutes 
les parties du pays prêter main forte 
à leurs frères éprouvés. Le Centre 
civique de Winnipeg abrita les servi­
ces de secours qu’alimentèrent de*

£CKHCLÛi

BOIS DE CHAUFFAGE
A VENDRE

Bois de fournaise, 90% érable 
S’adresser à

MAURICE GOULET
15 rue Victoria — Tel. 3051 — Vietoriaville

v RAOUL COUTURE
§ 18 rue Aqueduc — Tel. 2322 — Vietoriaville
° J. A, GOULET

Ham-Nord

12-2-53

O5
O

Indiens iroquois qui conservent les 
croyances de leurs ancêtres. Comme l^ons de toutes les parties du pays, 
la grande majorité des Iroquois, es de ja Grande Bretagne et des Etats- 
Indiens de cette tribu ont adopte les 1 Unis. L» retraite des eaux laisse voir 
coutumes de l'homme blanc; mais ils l’étendue de la destruction; les mai- 
n’ont pi ls renoncé pour autant aux I ^ns sou il lées, les meubles ruines, les 
pratiques religieuses de leurs pères. murs moisis, sans compter les bâti- 
Lo film décrit la vie rurale des I ments, les objets et le cheptel que le 
Grande Maison et leurs danses reli- f]0t avait entraînés. Immédiatement, 
gieuses, ainsi que la communion avec 
la nature qui caractérise leur foi. Ils 
exécutent en plein air une danse 
religieuse pour demander que la 
pluie sauve leurs récoltes; les messa­
gers du Grand Masque pratiquent au 
chevet de leur vieux chef mourant 
une cérémonie rituelle pour éloigner 
la maladie; et, quand le nouveau chef 
de la tribu est élu. une autre danse 
célèbre sa nomination.

GRAND'ROUTE HISTORIQUE 
LE BAS CANADA 

17 minutes. Koda
Une visite aux importants lieux 

historiques sur le St-Laurcnt, de 
Gaspé «à Lachine. Visite des monu­
ments et des sites historiques du Bas 
Canada. Sur les pas des découvreurs 
et des premiers colons, nous remon­
tons le Saint-Laurent de Gaspê «à 
Lachine. La défense héroique qu'oppo­
sèrent les premiers colons .aux atta­
ques des Iroquois et des Anglais revit 
dans l’histoire de Verchères. de Fort 
Chnmbly. de Fort Lennox et des 
Plaines d*Abraham où fut finalement 
joué le sort de notre pays. La ville 
de Montréal, offre une synthèse des 
influences anciennes et modernes.

GASPE, TERRE DE BEAUTE 
(Introduction to Gaspé)
19 minutes. Koda.

Ce film sur la Gaspésie est un film
I touristique qui a en meme temps une 
réelle valeur documentaire. Bref

et avec un courage admirable, les 
habitants de Winnipeg entreprirent 
la restauration de leurs maisons et 
de leur cité.

ISLAND OF FAITH 
(L’ile fervente)
17 minutes. B. et N.

The reclamation from the sea of 
of the island of Walcheron off tin* 
coast of Holland after destruction of 
its dykes during World War II. The 
film opens with scenes of the pre­
war island, showing tre Dutch inha­
bitant against a background of what 
century of work had accomplished. 
To stop German advances the dykes 
were destroyed and in a few minutes 
the ocean rolled in obliccrating the 
island except for ihc higher land to 
which the inhabitants fled. The Work 
of reclaiming the land was indertaken 
immediately. The film shows the 
arduous work of pushing back the 
sea and revitalizing the salt-laden 
earth. Final sequences show the task 
accomplished with many innovations, 
and the island returned to its pre­
war economy.

INDUSTRIE (L') DU LAIT 
(Milk-Made)
27 minutes. Koda. , .

La production et le traitement du 
lait et des produits laitiers. Dans nos 
temps modernes, c’est là une des in­
dustries les plus importantes et les

MONTREAL, 1923- OME* PERRAULT 
S’ENTRAÎNE POUR TRAVERSER 

LA MANCHE À LA NAGEJANVIER
ST-HUBERT, 1923- 

UNE POULE AURAIT PONDU UN 
OEUF PORTANT L'INSCRIPTION 
LE MONDE FINIRA EN 1926'

y4
QUEBEC, 1721 - DÉPART* DE 

LA PREMIÈRE MALLE-POSTE 
POUR MONTRÉAL

MONTRÉAL, 1923- ON EXPOSE LA 
LAVOIE' l'L*AUTOMOBILE ENTIÈ­
REMENT CONSTRUITE A MONTREAL

29
PRESENTE PAR

JWofam A
W»WM.,I92S- L'HOMME FORT 

[ARTHUR 6IR0UX «VE DUKE 
•SEULE MAIN, SU LINES'

au-dessus oc u épaule

QUÉBEC, 1920-PROJET 
D'UNE ÉCOLE CULINAIRE 

POUR HOMMES

QUEBEC. 1920
JOE MAIONE ETABLIT UN RECORD 

EN COMPTANT 7 POINTS 
fÜUDObl 0C I ST. fAT'5 Df 
QüCMC:I0 I TORONTO*. A

Calendrier présenté 
par Molson’s pour 
rappeler aux Cana­
diens d’aujourd’hui 
les événements sé­
rieux ou joyeux qui 
ont marqué les années 
écoulées.

Cela dit: "Vous obtenez la meilleur* 
offre en ville chez Vidal Tirol**

Goûtez un roulement plus 
doux, plus sûr, avec des
cood/Vear

RECHERCHEZ 
RENSEIGNE DI 

QUAUTi

Il n’a pas à s’y 
tromper—les Super* 
Cushion plus doux, 
plus mous, amélio­
rent le roulement de 
toute voiture. Et 
vous trouverez qu’il* 
donnent aussi beau­
coup de millagcl 
Venez bientôt voui 
en procurer!

11 » j i

ÎJRi «ACCESSORIES
“%g( ;Jt9 RUE laurier

, _tÉ‘l. 3687
Pneus — Pièces & Accessoires

plus complètement mécanisées. Dans 
des établissement où tout est ordonné 
vers la propreté et la pureté du lait 
et des produits, un procède à la pré­
paration du lait pasteurisé, condensé 
et en poudre, du beurre, de la crème . 
glacée et du fromage. Les scènes fina­
les prises dans une étable moderne, 
scientifiquement outillée, permettent 
de juger des progrès réalisés en regard 
des méthodes primitives d’autrefois.

ILLUSIONS A VENDRE 
(Pay Off in Pain)
11 minutes. B. et N.

Les proportions prises par la luir- 
comanic au Canada et les mesures 
employées pour la combattre. Les 
préj>osés à l’application de la loi 
croient que la surveillance sévère des 
colporteurs de stupéfiants contribue 
à empêcher le mal de se propager. 
Le film note qu’il existe deux opi­
nions sur la punition du narcomane; 
d’une part le prompt emprisonnement 
constitue la seule solution et d’autre 
part la narcomanie est une faiblesse 
qui danubien des cas peut se guérir.

INSTRUMENTS (LES) DE 
L’ORCHESTRE 

(Instrument of the Orchestra)
21 minutes. B. et N.

Analyse de la composition d’un 
orchestre symphonique. Description et 
rôle de chacun des instruments au 
cours de l’interprétation d’une pièce 
de Benjamin Britten composés spé­
cialement pour ce film-ci: Variations 
et fugue sur un air de Purcell.

INDIAN CANOEMEN 
11 minutes, Koda.

In northern Quebec Province, noma­
dic Indians still live like their early 
ancestors. The film shows two men 
of the Tête de Boule tribe leaving a 
Hudson’s Bay Company Post with 
suplied which they take by canoe 
to their family encampment. On the 
way they have unusual encounters 
with animals and birds. Particular 
attention is given to the expert tech­
nique of these Indians in paddling, 
running rapids, portaging heavy 
loads, fishing and making an over­
night camp.

JEAN REFUSE DE MANGER!
POURQUOI?

(Why Won’t Tommy Eat?)
IGV2 minutes. Koda.

Conseils pratiques sur la manière 
d’alimenter les enfants; pourquoi est-
11 nécessaire que les enfants prennent 
de bonnes habitudes <dinventaires. 
Difficultés qui peuvent survenir à 
chaque repas. Apprend aux parents 
à voir les repas du point de vue des 
enfants.

JOIES (LES) INNOCENTES
DE LA PROJECTION 

(The Gentle Art of Film Projection)
21 minutes, B. et N. . .

Ce que tout bon projection iste
devrait savoir.

. COLLIER (LE) MAGIQUE 
(The Loon’s Necklace)
12 minutes. Koda. , ., .,

Légende indienne racontée a 1 aide
de masques indiens. Grâce à un habile 
éclairage, les masques, trésors du

(suite à la page 10)
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Ecoutez "Tomboair bottant" les
mercredis et vendredis soir de 7h.30 
à 7h.45 — réseau de Radio-Canada.

Dépôt des effecTlK No 4. 

777 ouest, rue Shcrprookc, 

MONTREAL. P Q

Dépôt des effectifs No 3. 

Coserncs Connaught,

3 côte do la Citadelle. QUEBEC. P Q

Dépôt des cfloctifs No 13.
Wallis House, angle ChorloMc et R.dcou. 

OTTAWA. Ont

SPORTIF BIEN INFORME 
SE RENSEIGNE A

00 A

ST-ALBECT
Lors de la dernière publica-1 laquelle avait groupée une très

tion il s'est glissé une erreur de 
rédaction dans le compte rendu 
de rassemblée inaugurale de 
l'U.C.C. alors que les noms de 
deux directeurs avaient été 
changés. Nous tenons à faire 
une mise au point à l’effet que 
e était MM. Alfred Paré et 
Etienne La vertu qui avaient été 
élus directeurs de cet organisme. 
Nous nous excusons auprès des 
intéressés pour cette erreur in­
volontaire.

La charge de marguillier en 
remplacement de M. Albert
1 loulo a été confiée à AI. Alfred 
Paré. Pendant son terme d’of­
fice M. Houle a apporté dans 
l’exécution de sa charge lin très 
bel esprit social et religieux. 
Nous avons lieu de croire que 
son successeur apportera la plus 
belle collaboration dans l'exer­
cice de ses fonctions pour que 
ce bel esprit d’entente et d’har­
monie règne parmi nous.

Des statistiques récentes don­
nées au prône par M. l’abbé 
Elzéar Coll, curé de la paroisse, 
s’établissent ainsi: 780 de po­
pulation formant 150 familles 
dont 625 communiants et 155 
non-communiants. S sépultures 
ont été enregistrées dont 0 adul­
tes et 2 enfants. 24 baptêmes et
2 mariages seulement “avis aux 
intéressés'’.

—M. et 31 me Henri Tardif de 
Victoriaville ont rendu visite 
dimanche dernier à M. et Mme 
Emile Héron x.

—M. et Mme Philippe Levas­
seur à Arthabaska et Victoria- 
ville la semaine dernière où ils 
ont visité de nombreux parents.

Alors qu'une fièvre électorale 
dos plus animée déferlait sur la 
plupart de nos municipalités 
québeequoise et où chacun dans 
son camp respectif allumait le 
feu parfois trop acerbe des dis 
eussions nous n’avons pas eu à 
déplorer ce fait. La mise en no­
mination a été très calme de 
sorte que nos édiles municipaux 
ont été réélus par acclamation. 
M. Henri Bussièrc. maire à son 
2ème terme tandis que les con­
seillers M. Rodolphe Bergeron 
Gérard Béliv eau et Maurice 
Rheault ont conservé leur chai 
ge respective. Félicitations à 
tous.

—Lundi soir le 12 janvier der 
nier notre syndicat de l’IJ.C.C 
inactif depuis avril 1948, tenait 
sa première réunion mensuelle 
au lieu ordinaire des réunions

CM 13

belle assistance venue étudier, 
discuter de leurs problèmes sous 
la présidence de M. Lewis Bus- que nous avions le bonheur d’a-

sière. Etaient également pré­
sents: MM. Emile ILéroux, vice- 
président, et les directeurs Al­
fred Paré, Etienne La vertu, 
Alexandre Chabot, Gérard Lai- 
nesse et Simon Landry, alors

M. Pabbé Elzéar Coll, qui dans 
une conférence des plus oppor­
tunes démontra la grandeur de 
la profession agricole, des 
moyens auxquels h* cultivateur!

•oir au milieu de nous notre doit avoir recours pour saute- 
lévoué et sympatique aumônier garder ses droits, qui dit-il doi­

vent être protégés par leur ^

ciation professionnelle PUCC
Le réunion se termina par une 
partie de cartes agrémentée d'un 

(suite à la page 9)
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Souv-ofTicicr brevclc de le datte premier 
tout officier ci un bataillon, effectifs de 
plut de 900 homme \Cûte cavuk/ve

CUC À&U/CC& dût Ô&4CCC8Ù&/
e

Un pays libre et riche, mais militairement faible, est une proie facile pour les ..............
communistes. C'est pourquoi le Canada, pays libre et riche, prend aujourd'hui se.« pi.Vau- 
lions cl renforce son année.

La nouvelle année canadienne, l une d*-> mieux formées e! des mieux outillées du
monde, offre aux jeunes gens qui ont les qualités requises des carrières de tout premier 
ordre dans le domaine technique.

Eu tout premier lieu. I armée du Canada forme des hommes dans toute Laeceptimi du 
terme. Elle forme leur caractère, leur donne le sens «les responsabilités, leur apprend à 
prendre ties décisions. Enfin, notre armée forme «les chefs, des meneurs d'hommes.

Mais elle les achemine aussi vers la maîtrise «le spécialités techniques but intéressantes. 
Graduellement, h* jeune homme se perfectionne et devient un verilahh* expert non seulement 
dans son métier purement militaire mais aussi dans la spécialité technique qu'il a choisie.
De plus, il reçoit des augmentations de solde au fur et à mesure qu'il moule en grade

C’est notamment le cas du sous-officier «fui ligure dans celle illustration, un sergent- 
instructeur des [’ransmissions. Avec les Transmissions, nous entrons dans la sphère 
fascinante ne la l.S.I*., de 1 électronique, de** divers moyens «h* communication.

Son revenu se conipare«*avuntageuscmcnl à celui «le tout civil qui exerce un métier 
analogue au sien dans le domaine technique. Mais ce militaire reçoit de plus, et umtuitcrnent.
la nourriture, le logement, le vêtement, les soins médicaux et dentaires. Et il bénéficie d'uii 
mois de c«>ngé payé chaque année.

% .1K,,f,n* ce sous-officier pourra prendre sa retraite avec une généreuse pension à un âge 
ou il pourra encore occuper un emploi technique bien rémunéré dans le civil

L’armée canadienne offre donc â tout jeune Canadien «pii a les aptitudes requises I occa- 
sion de bien servir son pays tout en se taillant une carrière de chef, et en s<* faisant un bel avenir

Soui-officior br*îvf»l,j do 2e* datte (premier 
tous • officier dune compagnie, effectif* 
<1 environ î50 hommes)

Sergent quartier • muitro ou d'état-major 
spécialité en tache* admini*trativo* ou 

instructeur)

Sorgont (premier tout-officier d un peloton, 

commandant une quarantaine d'homme*)

Caporal (commandant de section d’une 
dizaine d’hommot)

ENRÔLEZ-VOUS DÈS AUJOURD'HUI DANS

VOTRE ARMÉE
ABa-OllF
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DANS NOS CANTONS J
ST-ALBERT

(suite de la page 8)
programme musical, tous ont 
emporté chez eux la satisfaction 
d’avoir passé une soirée dès plus 
agréables.

—Notre population, comme le 
publie étranger peut se rendre 
compte que notre organisation 
sportive est l’une des plus at­
trayantes et des plus attirantes 
pour nos fervents du hockey 
alors qu'une patinoire très bien 
aménagée par un éclairage par­
fait d’un système de haut-par­

leur déversant une très belle 
musique où nos jeunes se bala­
dent aux sons des accords les 
plus harmonieux. Viennent 
aussi se joindre au groupe, des 
moins jeunes lesquels ne se pré- 
ocupent guère des accords mu­
sicaux, mais qui ne révent pas 
moins vrai de devenir peut-être 
des étoiles de hockey. Et que 
dire cependant du spectacle 
dont nous avons été témoins 
mercredi soir dernier où était 
cédulée une partie qui de-

Id complaisance de 
trouver des solutions”

f

Un homme qui a fondé une entreprise 
ü y a quelques fumées rendait ainsi 
témoignage, récemment, à la banque 
qui a contribué à son succès:

“Nous nous félicitons d’avoir eu un 
banquier qui, à part l’expérience, avait la 
complaisance de trouver des solutions 
inspirées à la fois par l’expérience et 
par Vimagination.”

Les banques à charte sont toujours 
empressées à étudier les nouveaux 
problèmes et les besoins changeants de 
leurs clients. En tout temps, devant tous 
vos problèmes bancaires, vous pouvez 
compter sur votre banque locale où 
Vimagination s’alliera à l’expérience pour 
▼ous aider à “trouver des solutions”.

Cttte annonce, tirée d’une 
lettre authentique, est 
présentée par

LES BANQUES 
QUI DESSERVENT 
VOTRE VOISINAGE

.T T ■
DANQUj

paroisse que de l’étranger que le 
mardi et jeudi soir la patinoire 
est ouverte pour le patinage 
'Fous sont les bienvenus.

—Dans une joute disputée 
samedi soir le 17 janvier dernier

entre les Heels de Princeville et 
les Panthères de St-Àlbert le 
score a été St-Albert 9 Prince- 
ville 5. Félicitations aux Pan­
thères et meilleurs voeux de suc­
cès pour les joutes futures.

^ooo^oooooi>o<H>cwoooeoooaoo<îOoooo<H3oa«H>«HCHCrt»woc^

ü Messieurs les Marchands,

Avez-vous songé à tous les avantages que 
représente pour vous une caisse enregistreuse

“BURROUGHS”

î'Vv, ji 1

vuit mettre aux prises des pati­
neurs qui pour quelqu’uns 
n’avaient pas chaussé les patins 
depuis bientôt 30 ans, mais il en 
reste pas moins vrai (pie cette 
partie suscita un très vif intérêt 
chez la foule. Dès le début de la 
junte il paraissait avoir de la 
poudre dans l’air, c’est alors 
qu une furieuse bataille a écla­
tée à la deuxième période entre 
Sylvio Baril et Alphonse Pépin 
qui s’étaient bousculés un peu à 
la première période, et quand 
l’arbite Adrien Dumont aidé de 
quelques joueurs parvinrent à 
séparer les deux combattants, un 
spectateur un trop partisan!
Jean-Paul Désilets un colosse de 
200 Ih sauta sur la glace et vou­
lu faire un mauvais parti à Svl- ; 
vio Baril. Mais celui-ci sut Pévi- ; 
ter d une façon tout à fait spec­
taculaire au grand amusement 
de toute la foule. Mais cepen­
dant tout ne devait pas finir là.
Après que ce bouillant specta­
teur fut reconduit hors de la ; 
patinoire l’arbitre A. Dumont 
voulut décerner des punitions 
aux 2 combattants et c’est alors 
que Pépin sauta sur l’arbitre et 
il fallut encore l’intervention de 
plusieurs joueurs pour les sépa-j 
rer. Ce spectacle, si déplorable 
que cela puisse paraître à nos lec-! 
tours, était tout simplement une 
comédie montée à l’avance pari 
les deux combattants, l’arbitre, 
et le spectateur en question. I
Comme tout avait etc monte à J . .. . ,tlirnnilQ Machines et ameublement de bureau
dans le plus grand secret il faut g . 9277 S. rue Tourigny
croire <l"e les acteurs ont bien | VICTORIA VILLE, Que.
joué leur rôle puisque tous les 
spectateurs au nombre de plus. 22-1-53-jno.
de 200 ont donné dans le pan- -----•----- ■ ~ —

.1 1---------
neau et ont cru à une véritable 
bataille. Nous nous abstenons de fi 
répéter tous les commentaires A 
qui se sont faits le soir et même j 
le lendemain jusqu’à ce que cha- s 
cun se rende compte (pie toute 
cette affaire n’était qu’une i 
farce. Alors tout le monde s’en I fi 
est bien amusé bravo aux inter- 
prêtes de eette comédie.

C’est avec plaisir (pie nous vous donnerons 
une démonstration à votre magasin.

A \

J. H. MATTE
Comptable Public Enregistré

Vérificateur autorisé par la Commission Municipale
Classe“A”

—Nous tenons à informer tous v
I files fervents du patin tant de la v

17, rue Saint-Jean-Uaptisle — Tél. 2652
V1CTORIÀVILLE, P. Q.

Ste-Eulalie

-M. et Mme Jean Louis Bor- 
Miu font part à leurs parents 
amis de la naissance d’une 
3 baptisée sous les prénoms 
Marie Ginette. Parrain et 

rraine: M. et Mme Joseph 
;ilets de cette paroisse.

-Lors de l’appel nominal 
ir le choix des membres du 
seil de Ste-Eulalie, ont été 
s par acclamation à la charge 
conseiller: MM. Eugène La­
ri té, Doréa Leblanc, Rodol- 

» Bergeron. 11 y eut ccpen- 
ît votation pour le choix d’un 
ire. les candidats en liste 
ient MM. Georges Aubry et 
Sodé Aubry maire sortant de 
irge. A la votation tenue le 19 
Georges Aubry remporta la 

toire avec une majorité de 17 
x. M. Alfred Lemay, sec.- 
s., agissait comme président ^ 
l’élection. i

Tél. 2335Case Postale 168

Comptable Agréé — Syndic Licencié

VICTORIAV1LLE120, Notre-Dame Est

6-12-51

Electriciens à la disposition
de nos industriels et du public

SERVICE
(d’une demi-heure)

Signalez 2781 et dans 30 minutes notre 
homme de service sera à votre disposition.

Le seul service du .genre 
Estimés gratuits

DALLAIRE & FILION. ENR.
VICTORIA VILLE, Qué.
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CINEMATHEQUE DES BOIS-FRANCS

(suite de la page 7)
Musée national, assument une vie 
nouvelle pendant qu’ils dramatisent 
l’étrange histoire de Kelora, le vieux 
médecin aveugle du fleuve Nicola, en 
Colombie britannique.

ÎLE (U) AUX VACANCES 
(Holiday Island)
11 minutes. Koda.

Le parc national des iles de la Baie 
Géorgienne. Sur l’ile Beausoleil qui 
est la plus grande de la Baie Géor­
gienne, Canadiens et Américains 
viennent passer de belles vacances.

CHANT (LE) DES ROCHEUSES 
(bony o/ the Mountains)
20 minutes, Koda

hes par es nationaux des Rocheuses. 
Le spectacle grandioses de la nature 
dans ses plus belles expressions nous 
est offert au cours d’une visite dans 
les Rocheuses: immense territoire 
a une beauté naturelle toute spéciale

m, 4T ,LES>
13Vi minutes. Koda.

Les Acadiens des Maritimes. Les 
descendants français des premiers 
colons de Nouvelle Ecosse restent 
differents de leurs concitoyens du
Quebec; la plupart sont pêcheurs ou 
agriculteurs.

„ COWBOY(LE)
(The Cowboy)
18 minutes, B. et N.

Ce film nous fait connaître le tra-
nil J.. _____ i

s’intéresse à la vie du cowboy pour 
en avoir lu et entendu raconter 
toutes sortes de faits et d'histoires.

MER (LA) EST MA PATRIE 
(The Sca Mu Native Land)
11 minutes, B. et N.

Vie et travail du marin. L’idée ro­
manesque et fantaisiste qu’on se fait 
de la vie du marin, est loin de la réa­
lité.

LUTTE (LA) POUR LA LIBERTE 
(Fight For Liberty)
3G minutes, B. et N.

Au seuil de notre troisième année 
de guerre contre les tyrans nazis, 
rendons hommage aux combattants 
canadiens et réaffirmons notre vo­
lonté de vaincre au nom de la liberté.
LA-HAUT SUR CES MONTAGNES 
8 minutes, B. et N.

Aux portes de Québec, l’ilo d’Or­
léans nous offre une soirée du bon 
vieux temps. Une chaude hospitalité 
est en effet l’une des traditions que 
l’on garde fidèlement dans ces cam­
pagnes.

PEUPLE (LES) DU CANADA 
(People of Canada)
31 minutes, B. et N.

La grande complexité d’une nation 
toute jeune encore. Depuis les débuts, 
des représentants de toutes les races 
et de tous les pays ont contribué au 
développement du Canada.

ENVERS (U) DU MENU 
(Behind the Menu)
10Vs minutes. B. et N.

Hygiène dims les restaurants. Le
i • . « •

li

vidl vS >, rr eunnanre le tra- Hygiène dans les restaurants. Be 
vnnc un ‘ ür* u cowb°y- .Nous sui- genre de vie actuelle nous force de 

petit garçon qui lui aussi plus en plus à manger a l’extérieur.

LA RUE SAINT-JACQUES, MONTREAL
1. De quelle manière opère le centre financier de Montréal. 

j pprenez comment les acheteurs et les vendeurs du monde 
n 1er transigent par l'entremise des Marchés de Montréal.

3. Notre pamphlet illustré vous donnera une description détaillée » 
des operations de ces marchés.

4. \ enez, écri\ez ou téléphonez à notre bureau et procurez-vous 
un de ces pamphlet*.

C. B. CHARRON & Cie
Membres du Curb de Montréal

MONTREAL — G RA XL V — DRUMMONDVILLE — VICTORIA VILLE

30, rue Notre-Dame Est, VICTORIA VILLE, Tel. 3543
L.-R. CHARRON. Gérant

10-8-51

U temp? P***
varier

yC\&fc>v.v'v. .v, -,. •.v. I

-V» .' /’v! • •• 3
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♦CLIMATISÉE, lo bièr# 
Dow eu protégée contre 
tout let écortt de tempé­
rature pendant ta fabrica­
tion . , , elle retient oint! 
tout le goût fin et toute lo 
laveur det Ingrédient! de 
qualité tupérieure qui la 
compoten! pour vout don­
ner le meilleur de la bière 
dont la meilleure det 

ièret.

CANTONS

Les restaurants deviennent un service 
d’utilité publique très important
MATERNITE — 1ère et 2icme parties 
'Mother and Her Child) 

minutes, Koda.
L’histoire d’une mère et de son 

enfant. Nous faisons connaissance 
avec la futur maman dès le début de 
la grossesse et la voyons suivre les 
règles d’hygiène prénatale (régime, 
activité et repos), pour se preparer 
pour l’accoucliement et s’occuper en­
suite du soin et de l’alimentation du 
bébé. On fête en terminant le premier 
anniversaire de l’héritier.

MORTS AUX RATS 
(Get Rid of Rats)
10 minutes, B. et N.

Vorace et malpropre, le rat est le
qq plus formidable ennemi de l’homme, 
is -Les vivres qu’il dévore ou •détruit 
.4 J I nous coûtent chaque année des mil­

lions de dollars.
MISSION DE SAUVETAGE 

(Rescue Mission)
11 minutes. B. et N.

Le travail humanitaire accompli par
le service de recherche et de sauve­
tage de l’Aviation royale canadienne. 
Le film reconstitue trois missions de 
sauvetage.

METROPOLE 
(Montreal by Night)
20 minutes. B. et N.

Deuxième ville française du monde,
Montréal est aussi le deuxième port 
d Amérique du Nord. Suivant pas à 
pas un gentil couple d’amoureux, nous 
faisons le tour de la vaste cité.

NEWFOUNDLAND SCENE 
(Terre-Neuve)
3SM» minutes, Koda.

From behind ils shrouds of mist. 
Newfoundland appears in a ixigeantrv 
of color, filled with tre drama of the 
sea that is so closely linked with the 
lives of its i>eople.

NOSE (THE) HAS IT 
8 minutes, B. et N.

Argues the clangers of public snee­
zing. With Arthur Askev. British 
comedian ils chief protagonist.

OISEAUX DU CANADA No. 5 
(Birds of Canada No. 5)
IOI2 minutes, Koda.

Le pivarcl doré, la fauvette à flancs 
marron et l’oiseau bleu des montagnes. 
Le pivard est un oiseau superbe, la 
fauvette est l’emblème des amours 
volages, nous dit Buffon et l’oiseau 
bleu est le symbole du bonheur.

PHOTO CANADAfrev.) Fr. 
(Photo Canada (rev.) Eng.)
IOVj minutes, Koda.

Histoire de la cartographie au 
Canada. Comment on dresse les cartes 
géographiques du Nord et des régions 
où^ ce travail n a pas encore été fait 
grace au j>ersonnel de l’aviation 
canadienne.

PRENDS LA ROUTE 
(Youd take the Highroad)
14*6 minutes, Koda.

La grande route Jasper-Banff. Par­
tant le matin, confortablement assis 
dans une limousine ouverte, vous 
pouvez sans la moindre fatigue, par­
courir en moins d’une journée, 18G 
mules le long d une route où l’on 
admire les plus beaux spectacles du 
monde: le glacier Crowfoot, le mont 
Eisenhower, le mont Rundale qui ne 
manquent jamais d’impressionner le 
visiteur.
PATES ET PAPIERS DU CAS’AD A 
(Pull) ami PajK-r from Canada)
21 M» minutes. B. et N.

La fabrication du papier Son his­
toire depuis la coupe des arbres en 
foret jusqu’à l’enroulement du papier 
journal sur la bobine.

PAYS DU CANOTAGE
(Canoe Country)
13 minutes, Koda.

Une excursion en canot dans le nord 
canadien. M. Moreau et ses enfants 
Michel et Micheline partent de 
Cincinnati pour un voyage en canot 
sur la route qu’autrefois suivaient les 
trappeurs, entre le lac Supérieur et 
la Baie d’Hudson.

REGARDS SUR LA FORET 
(Look to the Forest)
2116 minutes. B. et N.

Exploitation de la forêt. Danger d’un 
deboLsement abusif et méthodes d’ex­
ploitation propres à assurer la conser­
vation de nos forêts. Les feux de 
forets, les ^inondations, la désolation 
de vastes étendues de terre improduc­
trices sont la conséquence cio l‘ex­
ploitation mal comprise dq la forêt.

SALMON RUN
(La vie mystérieuse du saumon) I
21 minutes. Koda.

Story of the life cycle of the 
sockeye salmon.

SING WITH THE COMMODORES 
« . ATo. 28 minutes. B. et N.
SOUS LE SIGNE DE LA QUALITE 
(Story of Stamlards)
22 minutes, Koda.

Le gouvernement et les municipa­
lités surveillent la qualité des ali- 
rnents. Le film donne un aperçu des 
etablissements de mise en conserve où 
sont préparés les produits et établies 
les classifications qui paraissent sur 
les etiquettes.

SUR LE PONT DAVIGNON 
( français)
6 minutes, Koda.

Chanson do foLklore mimée par des 
marionnettes et interprétée par le 

! trio lyrique Sur le pont d’Avignon 
passent belles dames et galants 

; messieurs, professeurs, polissons, mi­
litaires, comédiens, acrobates, musi­
ciens et bocaux chanteurs rivalisent 
qui de civilités, qui de bouffonneries 
qui de grossièretés.

SOUS DIX PIEDS D'EAU

Jeudi, 29 janvier 1953

(The Oyster-inan)
8 minutes, B. et N. 
lia culture des huîtres dans le golfe 

Saint-Laurent. L*s fermiers du litto­
ral se livrent presque tous à la cul-

iS ^UJtops sur des emplacements 
qu ils louent du gouvernement.

SOME LIKE IT ROUGH!
1 14 minutes, B. et N.
| A hymorous subject contrasting the 
I £™encan and British game of foot-

TORONTO SYMPHONY No 2 
(Symphonie de Toronto No 2)
9 minutes, B. et N. . .

The Toronto Symphony Orchestra
under the direction of Sir Ernest 
McMillan, plays the third movement 
of Tchaikovsky’s Sixth Symphony in 
B Minor.

ROYAL (THE) PARKS
10 minutes, B. et N.

During their visit to the Banff and 
Jasper National Parks, the King and 
Queen had time only for a glimpse 
of the scenic beauties. This film also 
shows some of the attractions for vi­
sitors with more time at their disjxxsal.

TERRE DE CAIN 
(North Shore)
31 minutes ,B. et N.

Les rigueurs de la grande cote du 
nord du Saint-Laurent. L’activité 
commerciale le long de la côte nord 
du fleuve depuis le détroit de Belle- 
Isle jusqu’à l’embouchure du Sague­
nay.

TISSAGE ET TISSERANDS 
(Border Weave)
15*6 minutes. Koda.

Le tissage de 1 a laine dans les 
comtés avoisinants d’Ecosse et d’An­
gleterre. Description détaillée de la 
fabrication des tissus renommés de 
l’industrie écossaise de la laine: clas­
sification préliminaire et échaudage 
de la laine; mélange des teintures et 
filature.

TALENTS CANADIENS No 3 
(Chansons créoles)
7 minutes, B. et N.

Andrée Lescot interprète trois 
chansons de folklore de sa terre 
natale, Haiti. Cette charmante artiste 
que connaissent les radiophilcs est 
vêtue d’un costume de son pays d’ori­
gine.

UN PROJET D'AVENIR 
(Projet for Tomorrow)
21 minutes. B. et N.

Débuts d’un club 4H dans un villa­
ge d’Autriche. Par suite de la présen­
tation d’un film par un propagandis­
te du plan Marshall, on établit dans 
un village d’Autriche lin club 4H.

UKRAINIAN FESTIVAL 
9 minutes, B. et N.

Reviews the social and cultural 
contributions of the Ukrainian emmi- 
grants and their children to Canada. 
VOICI LA NOUVELLE ZELANDE 

44 minutes, B. et N.
VACANCES RUE LES 

HAUTES-TERRES 
(Highland Holiday)
11 H: minutes. B. et N.

Le* parc national du Cap Breton. Ce 
centre récréatif est un endroit idéal 
pour le camping, les pique-nique.

VERS LE NORD PAR AVinnr Northwest by Air; AVlON
6 minutes.
Fait voir le début de des territoires lointains du nrfrii^on 

canadien. u nor<i-oucst

... VOILES BLANCHES
(Sailing in Canada) 
il minutes, Koda 

Les plaisirs de la voile dnn. iŒÆ “■ * ‘•"‘«■C. S
TO»rmBDI| SERVICE

V for Volunteers)
Ote minutes, B. et N.
Une jeune maîtresse de maison » 

découvre des aptitudes insouDcnr^A 
et dos goûts nouveaux ^
duns une équipé de volontaires dn 
service social. uu

AllfES Rï maMNE (LES) 
(The Navy Flies) J
i5 minutes, Koda.

L’entraînement à bord du porte- 
avion “Warrior .

FIEZ-VOUS AUX
quanti les reins n’en-
lovent |tax l’excès ^
d'aridité uu U** «lé*• 
diets 1! s'ensuit 
souvent un ma! «le 
dos, une .sensation de 
fatigue, un rejw»> 
brisé. Les I Mull’s 
Dodd's pour Ses 
Items stimulent les 
reins. Vous vous sen­
tes mieux, dormes 
mieux. Achètes ties 
Dodd's maintenant.

COURS DEj COUTURE

Apprenez à être votre cou­
turière vous-même en suivant 
un cours de couture en dix 
leçons durant les mois de jan­
vier et février.

S’adresser à Mlle Cécile 
Paris, 16, rue Héon, tel. 3076.
20-1-53

gCKKHKHKKHÏO<K5

MEMO A NOS ANNONCEURS

UJ

“Voici quelqu’un qui veut 
acheter un espadon”
Que ce soit un espadon, une horloge grand-père 
ou une automobile que vous désirez acheter ou 
vendre, dites-le aux lecteurs de notre journal au 
moyen d’une annonce classifiée.

Ces messages peu dispendieux peuven* être 
utilisés par les hommes d'affaires, pour com­
pléter leur publicité ordinaire, par tous et chacun 
pour trouver l’objet dont ils ont besoin ou pour 
vendre un article dont ils n’ont plus besoin.

Quand vous annoncez dans notre journal vous 
faites un placement basé sur des faits, une circu­
lation certifiée. Demandez une copie de notre 
rapport A.B.C. Ce rapport vous donnera des ren­
seignements certains au sujet de la circulation 
de votre annonce dans notre journal. *

ftes Cantons îte LÊst
SHKHW»!
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j

POU
brûler votre argent?

Combien d'hommes d'affaires brûlent littéralement leur 
argent en annonces qui ne leur rapportent rien ? Il se trouve 
toujours quelque chevalier d'industrie pour leur extorquer, 
qui un $10.00 qui un $20.00 quand ce n'est pas plus.

Tous les hommes d'affaires déplorent ce fait. Et pour­
tant, l'annonce bien faite est un placement profitable. Les 
grandes compagnies canadiennes ont des bureaux de publi­
cité organisés; elles dépensent chaque année des sommes 
considérables à celle fin. Qui pourrait les soupçonner d'agir 
à la légère. Les montants ainsi dépensés leur rapportent des 
bénéfices accrus. L'annonce n'est pas pour eux une dépense 
obligatoire, c'est vraiment un placement qui rapporte. Nom­
breux sont aussi nos concitoyens qui ont compris la valeur de 
la publicité et qui annoncent d’une façon profitable.

L’annonceur peut maintenant savoir ce qu’il reçoit pour 
l’argent qu’il dépense. Grâce à un organisme international 
qu’on appelle Audit Bureau of Circulations, dont notre jour­
nal “’Union des Cantons de l’Est” fait partie, vous pouvez 
savoir avec précision combien de personnes liront votre 
annonce, dans quel endroit circule le journal qui publie votre 
annonce et prévoir avec certitude les résultats que vous en

t

obtiendrez.

11 est un principe de publicité qui veut que la personne 
qui prend la peine de payer pour recevoir un journal, le lira 
certainement tandis qu’on mettra tout simplement au panier 
une feuille qui nous est envoyée gratuitement. C’est ce prin­
cipe qui guide les grandes agences de publicité et qui a présidé 
à la naissance de l’Audit Bureau of Circulations.

L’Union des Cantons de l’Est est le seul journal dans la 
région dont la circulation est auditée. Quand vous décidez d’y 
placer une annonce vous êtes assurés que la majorité des 
familles du comté d’Arthabaska la liront parce qu’elles ont
payé pour acheter ce journal.

Ne brûlez pas votre argent en annonces inutiles. Annon­
cez dans l’Union des Cantons de l’Est et vous serez assurés
d’obtenir des résultats.

lin intéressant périodique

Musique et musiciens
Un nouveau périodique musi­

cal vient de paraître: Musique 
cl Musiciens. Publié par “La 
Bonne Chanson”, il a pour di­
recteur nul autre que le dyna­
mique abbé Charles-Emile Gad- 
bois.

Si les cahiers de “La Bonne 
( han&on” sont devenus en quel­
que sorte les livres musicaux de 
chevet de toutes les familles 
•anadiennes-françaises, la nou­
velle revue sera comme le “di­
gest musical” que chacun place­
ra près de son piano pour con­
sulter la théorie musicale qu ’elle 
renferme et pour pratiquer les 
pièces de musique ou de chant 
qu’elle publie.

Il est à remarquer que la revue 
Musique et Musiciens en est une 
“pure". En effet, elle est sans 
but lucratif et sans annonce 
commerciale. iSes 35 pages sont 
remplies de matière à lire ou de 
pièces musicales. La musique 
publiée en un an dans cette re­
vue représente, si elle était ache­
tée en feuilles, une valeur de
$35.00.

Musique et Musiciens vise à 
combler un vide: l’absence d’une 
véritable revue musicale d’ex­
pression française en Amérique. 
La revue est en outre “univer­
selle”, car dans le choix des 
pièces musicales, on tiendra 
compte des compositeurs sincè­
res à la pensée musicale bien or­
donnée, grands et petits, de 
toute nationalité et -de toute 
école.

Le vrai but de la revue, son 
directeur l’a exprimé dans l’édi­
torial de la première édition: 
“Contribuer à l’éducation mu­
sicale de l’enfant, à l’améliora­
tion de l’enseignement et à la 
recherche des moyens les plus 
propres A faciliter l’étude de la 
musique. Cette revue sera pour

tous, enfants, parents, élèves et 
professeurs, une source d’encou­
ragement et un facteur de pro­
grès. ’ ’

Nous ne pouvons qu’encoura­
ger les promoteurs d’une revue 
aussi utile et inviter les mélo­
manes à se la procurer. Il n’y a 
pas de doute que Musique et 
Musiciens est destinée à une 
belle * carrière et qu 'elle sera 
douée de longévité.

G. POULIOT.

Extrait de l’Action Catholique, 
Québec.

Nouvelle annee 
No vveaux besoins

Calculez tout ce qui 
est venu s’ajouter à vos 
biens durant l’année qui 
vient de se terminer.

Est-ce que votre an­
cienne police d’assurance 
couvre tout cela?

Pour une plus grande 
protection contre les per­
tes, voyez-nous.

Appelez 23%

Payeur & Frère
Eur.

35 est, Notre-Dame 
VICTORIAVILLE

TEENEN KRUIK HOLLAND
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Incomparable à 
cause de sa grande finesse et son 
gout exquis. Il est doux — délicat et 
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La paie du fo^et

Madame reçoit aujourd’hui

Les enfants sont ravis de voir 
tomber la neige, et les bonnes 
idées fourmillent dans leur tête: 
“Si on allait glisser, patiner, si 
on se construisait un fort !” 
Quel plaisir ! Est-ce à dire que 
les moins jeunes restent insensi­
bles devant la nature hivernale ? 
Voyez donc cette Francine qui 
vient d’avoir une inspiration.

Elle donne un “sleigh-ride” ce 
soir. Les amies et les amis sont 
déjà tous invités. Et vous, pe­
tite maman, vous n’avez qu’à 
préparer le buffet. La belle af­
faire ! Voici pour vous aider, un 
menu de buffet, ,qui saura ré­
galer les convives de votre chère 
petite fille !

L entrée se constitue d’abord

oo<x>ooo<xx^oooooooooooo<xx>c^,

GEORGES SORE
Nettoyage de 

Tapis et Chesterfields 

7, rue Père Lcvesque 

Tel. 3SG9 

VICTORIAVILLE

\xxxxxx>oooooooooo<>ooooooooo<x>o<>oX.
1-7-53

«SiS

mm

... Un outillage moderne
La qualité de vos imprimés 

parle^pour vous.

Avant de placer;; votre pro­
chaine commande venez nous 

voir ou écrivez-nous.

d’un bouillon chaud servi avec 
canapés. Vient ensuite une 
mousse au jambon accompagnée 
de boules de neige sucrées et 
d’une salade croustillante. Com­
me dessert, rien ne vaut la 
bonne crème glacée aux fruits, 
avec du gâteau roulé. N est-ce 
pas là un menu substantiel qui 
peut rivaliser avec n'importe 
lequel des diners servis à la 
maison 1 C’est- d’ailleurs ce qu’il 
faut pour satisfaire des appétits 
aiguisés par l’air frais d’un 
“sleigh-ride”.

Un bon bouillon, de jolis ca­
napés, une salade croustillante 
composée de céleri, piment vert, 
carottes, rien de plus facile à 
préparer. Vous avez sans doute 
une recette préférée de crème à 
la glace: divisez-la en trois par­
ties. A la première, ajoutez des 
fraises congelées; à la deuxième, 
les pêches et du colorant jaune; 
à la troisième, un peu d’essence 
de vanille. Superposez les trois 

j parties et vous obtiendrez le 
meilleur des desserts.

Pour servir avec la mousse au 
jambon, des patates sucrées sont 
tout indiquées; Faites-en une 
purée et façonnez-les en boules, 
d’un bouillon chud servi avec 
guimauve et un cube d ananas. 
Avant de servir, faites griller 
à un four de 400 F. Démoulez 
la mousse au jambon au centre 
d'un grand plat, disposez les 
patates sucrées autour, en alter­
nant avec des bouquets de persil. 
I/ctfet des couleurs est très joli, 
vous verrez.

Et voilà, tout est prêt main­
tenant, il ne reste plus qu à at­
tendre les invités. Dieu du plai­
sir donc !

MOUSSE AU JAM DON
- c. a table de gélatine
- tasses de jambon cuit haché 

Il tasse d'eau froide
\'2 fasse d eau chaude

1 c. a thé de moutarde-Paprika
tasse de crème fouettée

Mode de preparation : Mettre 
I eau froide dans un bol et sau­
poudrer la gélatine sur Ueau ; 
ajouter l’eau chaude et remuer 
pour la dissoudre. Hefroidir et 
incorporer le jambon haché, la 
moutarde, le paprika et la crème 
fouettée. Verser dans un moule 
rincé à l’eau froide. Quand la 
mousse est ferme, la démouler et 
décorer de persil. Ajouter, à vo­
lonté, 1 douzaine d’olives ha­
chées.

Machines à additionner
“B U R H O U G H S”

A
\

i%%
S

Clavlgraphes 
MR O Y A L" 

Réguliers, portatifs 
et électriques

L I B R A I R I E
GROS El' DETAIL 

Machines et accessoires de bureau

Formules continuelles
Tel. 2277 — 8 rue Tourtfny

i

!
$ VICTORIAVILLE, QUE. \

Rés. 23 Romulus Tel. 2677

JOSEPH GHARLAND, D.G
CHIROPRATICIEN 

Bureau: 35, Notre-Dame Est, Victoriaville Tél. 2838
(En haut de la Caisse Populaire)

LUNDI. MERCREDI, VENDREDI 
de 1.30 à 5 lires — 7.00 à 9.30 lires p.m.
CAS SPECIAUX : 23, Komulus, ou à domicile.

Matinée du lundi au vendredi à 2.‘> rue Komulus
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IMPRIMEURS • EDITEURS • LIBRAIRES
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RH EAU LT & FSLS, ENR.
TRANSPORT GEN ERAI,

Spécialité :- DEMENAGEMENT LOCAL et
LONGUES DISTANCES

Tél. 3777 2
o

— Estimation gratuite oo
ICHKKHKiaOOOOOODOOCHHJOOOOCKlO-OOOOOOO-OaOOOOOOOOOOcf?

372, Notre-Dame Ouest

VICTORIAVILLE, Que.

Madeleine Caron parle de:

Réveil
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DISTILLÉ AU CANADA

T? I KS-VOl S de ceux « * t d»* celles qui nourrissent une haine féroce 
JLyeontre le réveil-matin et son alarme 
t rouble-rêve 7 Avez-vous désiré d’un très 
L'nuui désir une invention qui rendrait le 
lever moins cruel 7 I i y a bien des alarmes 
assourdies, qui commencent par chu­
choter que c est le temps de quitter son 
lit, de* se mettre en route ou au travail.
Chuchoter ça s’endure . . . mais le bruit, 
strident, quelle abomination!

Les espèces de grosses montres qui ont 
une voix ressemblant aux criquets ne sont 
pas à dédaigner, bien au contraire. En 
plus d un tic-tac a peine perceptible qui 
les rend supportables aux gens les plus 
nerveux, elles sont fort commodes pour 
tous les gens très occupés parce que le 
déclic de l'alarme se place à volonté et 
sert a rappeler l'heure d’un rendez-vous 
tout aussi bien que le réveil.

Quand on peut se permettre, il y a 
des radios mariés avec une horloge, ou un 
dispositif spécial pour réveiller les gens 
selon 1 heure indiquée a l'horloge, ou au moment d'un quelconque pn 
gramme de radio. Le réveil en musique ce n'est, pas si mal. C'est mùni 
très bien si 1 air vous va et la voix est assez discrète pour éviter le chu 
de la réalité.

Savez-vous qu'en certains pays de l’Orient on croit que chez le (loi 
meur 1 esprit est indécis et pourrait tout, aussi bien quitter le corps qu 
rester. Un reveil trop brusque, selon eux, peut l’épeurer et lui Dii 
prendre la fuite.

Dana ces régions, un bon domestique éveille son maître en lui du 
touillant très doucement les talons pour que l'esprit n’ait pas chant 
de se décider à se sauver. La prise de contact avec le jour se fait peu 
peu, sans h-coup ni heurt.
% haute d un.employé fidèle, on pourrait ici se servir d'une jolie boit 
a musique suisse. Leurs notes greles, si douces, doivent faire une pai 
serelle commode entre le songe et le réel.

Vous voyez que dans cette question d’alarmes et de réveils, on P(H 
toujours son tirer a bon compte. Là ou les choses se compliquent c ci 
quand, faute d une alarme donnée h temps, le réveil est. pénible. rlcnc:

Au moment, de changer la filerie électrique d’une maison, il y 11 (^( 
gens qui, ne sachant pas la différence, optent, pour le courant 200 volt 
‘10,amperes. Plus tard ils sont désagréablement surpris d’apprendi 
qu il faut une nouvelle entrée pour le poêle électrique, celui-ci aval 
besoin d’au moins 60 ampères ...

Il y a dos contractai!rs-électriciens pou scrupuleux qui offrent <1( 
soumissions plus basses que les autres ... et les ampères sont bass< 
aussi, et on apprend trop tard ce que cela voulait dire.

Cette question ampère-voltage est aussi h surveiller quand on ache 
une maison . . . Et voilà une alarme pour préserver du réveil!

(TOUS DROITS RÉSERVÉ
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ELECTIONS MUNICIPALES TRES 
CONTESTEESSA VICTORIAVILLE

U

(suite de la page 1)
faire quelque chose et être 
encore utile à mes conci­
toyens!”

"Je crois avoir fait mon 
devoir et tout mon possible au 
cours de mes trois termes à la 
mairie et j’ai toujours agi 
honnêtement et honorable­
ment. Si quelqu’un en doute, 
qu’on m’accuse et je me dé­
fendrai, je défendrai mon hon­
neur et ma réputation par­
tout!”

M. Gamache a ensuite dé­
taillé ses réalisations princi­
pales, soulignant que la Coo­
pérative d’Habitation a été 
annexé à la ville sous son 
terme. Il a également détail­
lé les autres travaux accom­
plis sous sa gouverne, ainsi 
que les améliorations appor­
tées dans tous les quartiers de 
la ville, disant “Lacritique est 
toujours facile, mais les réa­
lisations sont plus difficiles.”

L’AGENT D’ASSURANCE 
REND SERVICE A SES 
CONCITOYENS

(suite de la page 4)
continuer à servir mes conci­
toyens dans ce domaine. 
Merci.”

Ce souper hebdomadaire 
était le premier tenu à l'hôtel 
Manoir Victoria, sous la pré­
sidence de M. Gaspard Fortier, 
depuis que le club local a 
reçu sa charte, le 17 courant.

cL conférencier-éclair a été 
M. Roger Lussier, rédacteur 
de l’Union des Cantons de 
l'Est, qui a donné sa propre 
biographie.

Le conférencier invité M. 
Poirier, a été présenté par M. 
Georges-E. Labbé et remercié 
par M. Paul Brunelle. Les 
nombreux chants de la soirée 
furent dirigés par M. Lucien 
Arcand, pi'ésident de Victo- 
riaville Specialties Ltd.

Il a terminé en soulignant 
“la population de la ville a 
doublée durant le temps que 
j’ai été au Conseil et c’est 
parce que les gens ont eu con­
fiance en leur Conseil de Ville, 
pour ma part, je suis prêt à 
faire face à la critique, car je 
suis le candidat de non pas une 
seule classe, mais le candidat 
de toutes les classes et de 
toute la population, et je suis 
encore prêt à faire des sacri­
fices pour la ville. Je veux 
être jugé par mon passé.”
M. Yvon Jutras.

M. Jutras a nié catégorique­
ment qu’il y ait eu matière à 
disqualification contre lui, il y 
a environ cinq ans, alors qu’il 
était conseiller dans le quar­
tier No 3. Il poursuit son allo­
cution “oTut ce que j’ai fait 
alors, c’était pour aider le 
peuple de cette ville, car on 
manquait de tuyau et je vou­
lais aider tout simplement. Je 
sais que dans les différents 
services de la ville, qu’il y a 
des améliorations à apporter.

M. Jutras a ensuite parlé du 
travail de la Ligue des Pro­
priétaires, dont il est prési­
dent. Il rappelle le rôle que 
la Ligue des Propriétaires a 
pjoué dans le comité d'expan­
sion inndustrielle qui vient 
d’être formé récemment. Il a 
continué disant: “M. Gamache 
disait qu’il avait fait sa part 
pour intensifier l’expansion 
industrielle dans notre ville. 
En 1951 le budget de la ville 
à cette effet était de $950. et 
en 1952 de $365.
M. J.-Aurèle Roux.

“Le 2 février prochain, il y 
aura une charge à remplir à 
l’hôtel de ville. Vous allez dé­
cidé, Messieur, qui vous re-1 
présentera, je suppose qu’a­
vant de vous prononcer que 
vous allez faire enquête et j 
étudier le passé de chacun des 
trois candidats et comme il 
s’agit d'un montant de vingt 

1 millions et d’un budget de

continuent à battre la marche avec les plus bas prix de la région ! 
Vous épargnez de l’argent en y achetant régulièrement !

SUCRE
10 Ib 85*

ORANGES
des plus juteuses

“Floride” 
Grosseur (250)

Douzaine

SAUFJlflN Fanc;SK0,a ]
(Grosso boîte) *S3*

0XYI
•

Boîte Géante |55*
NIELJIkinC à gâteaux Q

FAIiUEi “Robin Hood” J
btes j
pour |57*

'*4

2 TOMATE “Heinz” 
bte 20-oz. 

qualité surchoix

btes
pour

ROTI de PORC
Epaule ou soc

1ère qualité
et produit par nos cul­
tivateurs de la région 
donc, plus délicieux cl 
plus frais.

BACON
<<Fédéréeyy

T* * 1

Pqt Vi Ib

PRIX en vigueur les 30-31 janvier et 2 février 1053.
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ENREGISTREUR SUR RUBAN MAGNETIQUE
(Tape Recorder)

— 2 vitesses :- 3%" et 7 Va"
— Durée de 2 heures d’enregistrement sur une 

seule bobine.
— En excellente condition.
— A vendre à prix d’aubaine.

Tél.:- 3681
VICTORIAVILLE, Qué.

r»-'> r.»>

Demandé
Vendeur pour vendre directement aux cultiva 

leurs et aux magasins généraux, pour prendre 
charge d’une ligne connue d’insecticides et hei lu­
cides.

Territoire exclusif.
Ecrire à :-

C. P. 338 — VICTORIAVILLE
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$350,000. qui doit être admi­
nistré. j’espère que votre 
enquête sera approfondie, et 
qu’elle sera faite conscien­
cieusement.’’

“Ne faites pas enquête seu­
lement sur le passé de mes 
adversaires, faites enquête 
également sur moi. Voici 
quelques faits que vous trou­
verez dans mon passé. J'ai 
coopéré avec d’autres à rele­
ver la Caisse Populaire, j’ai 
été membres de la fanfare du­
rant de nombreuses années, 
j’ai présidé à ses destinées du­
rant de nombreuses années et 
lorsque je suis sorti de la fan­
fare. je suis sorti par la porte 
d’en avant.

“Le2, rappelez-vous, avant 
de choisir et d’engager l’un des 
trois candidats, que le mon­
sieur que vous choisirez sera 
engagé par vous pour deux 
ans, rappelez-vous que lorsque 
l’on administre bien en petit, 
l’on administre bien en grand. 
J’ai été trésorier de TO.T.J., 
président fondateur de l’Ecole 
des Parents, je suis Chevaliers 
de Colomb depuis 25 ans, j’ai 
ét égrand Chevalier et je suis 
encore un Chevalier de Co­
lomb actif. Je suis depuis sa 
fondation, trésorier du club 
Richelieu.”

Les autres candidats à 
l’échevinage ont aussi adres- 
té la parole.
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TARIF
SO cents pour une insertion de 35 mots ou moins 

2 cents pour chaque mot additionnel 
A Insertions pour le prix de 3.

£
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A VENDRE Mobilier de ches­
terfield, en bon état, à bon marché. 
S’adresser à: 60 rue Quesnel, Arthn- 
haskn, Tel. 170.
22-1-53-j no. 

A VENDRE :- Poney avec attelage, 
sleigh, voiture, selkey, express à de 
très lionnes conditions. S’adresser a: 
19A Arthur,Tel.: 3674, Victoriavillc. 
22-1-53

A VENDRE: Poêle a bols usagé en 
bonne condition. S’adresser à : C. 
Cloutier. 39 Aqueduc Victoriaville. 
Tel.:- 2695.
5-2-53 
GRANDE VENTE DE TAPISSERIE 

Réduction 50%
EMILE MICHAUD 

Peintre -Tapisseur 
96 rue Beauchesne Arthabaska 

5-2-53

AVIS
Dans l’nffnirc de la faillite de :- 

JEAN LOUIS CARON,
commerçant,

Victoriaville, Qué.
Avis est par les présentes donné 

que Jean Louis Caron, commerçant 
de Victoriavillc a fait une CESSION 
le vingt-trois janvier 1953, et que la 
première assemblée des créanciers 
sera tenue le quatorzième jour de 
février 1953, h dix heures de l’avant- 
midi nu bureau de Mc Roland Pro- 
vcnchcr. Séquestré Officiel au Pa­
lais de Justice â Arthabaska, dans la 
Province de Québec.

Daté de Piinceville ce vingt- 
sixième jour de janvier 1953.

Princevllle, Qué.
B. FEENEY,

Syndic.

POUSSINS BRAY

Quels marchés désirez-vous ? 
Oeufs, volailles? Bray a des pous­
sins prêts pour vous aider à obtenir 
de bons prix h l’été - automne. Grand 
choix. Demandez détails.

Robert BILODEAU, Arthabaska 
J. H. RONDEAU, Stc-Elisnbcth

PERSONNEL

JEUNES FILLES MAIGRES î 
ACQUEREZ UNE 

SILHOUETTE ELEGANTE î 
Gagnez de 5 à 10 livres - entrain 

nouveau. Essayez les fameux com­
primés toniques Ostrex qui restau­
rent santé et poids. Format de pré­
sentation, seulement €0c. Toutes 
pharmacies.

A VENDRE :- Divan-atudlo rouge- 
vin très propre, rtèa joli set de cham­
bre complet, lampes, set de ni ® • 
manger, buffet, 8 chaises, trèa solide, 
set de salon en acajou antique (par­
fait), aet de chambre à coucher gris 
pâle, aet de chambre à coucher en 
chêne, secrétaire avec 18 tiroirs, trea 
pratique, tables à carte#, Uble à 
café (moderne), miroirs, étager^ 
écran, article# de cabine, moulin à 
viande, moulin à légumes, vaisselle, 
verrerie, plats, Patiaa Jambière*, 
bottes de ski, sac de golfe complet 
pour jeune fille etc. S’adresser à: 
Mlle G. Giroux, 89 St-Louis Victoria- 
ville. Tél.: 8948.
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Bel hommage à M.
Jean-Paul Marcotte

Un touchant témoignage 
d’estime a été rendu à M. 
Jean-Paul Marcotte, époux de 
Béatrice Marchand, décédé à 
Québec, vendredi le 16 jan­
vier à l’âge de 41 ans et 10 
mois.

Ses funérailles, sous la di­
rection de M. Hermann Four­

nier, eurent lieu lundi, le 19 
janvier, en l’église paroissiale 
en présence d’une assistance 
considérable. Le défunt était 
depuis 19 ans employé de la 
Manufacture de Meubles de 
M. Gérard Ouellet et jouissait 
de l’estime de tous ses conci­
toyens.

ATTENTION
Monsieur J. Raymond 

Demers, courtier en Im­
meuble de Victoriaville 
depuis 6 ans est heureux 
d'annoncer qu’à l'avenir 
ses bureaux seront situes 
au no. 10 de la rue du 
Grand Tronc. (Edifice ~ 
Moricr. premier ctage) 
à Victoriaville. Tel. 2667.

A l'occasion de l’ouver­
ture de ce bureau, nous 
avons en vente un choix 
de 20 Hôtels licenciés ou 
non, dont les prix varient 
entre $15,000. et $200.000.
Le comptant requis sur 
la vente de ces hôtels est 
de $3,000. à $60,000.

Pour de plus amples 
renseignements,

Voyez ou Appelez

J. RAYMOND DEMERS !
Courtier en Immeuble j

10 rue du Grand Tronc '
!

Tél.: 2667 

VICTORIAVILLE

Soyez sage, achetez le 
remède qu’il vous faut 

c’est-à-dire
PH YTO

La levée du corps fut faite 
par M. l’abbé J.-A. Béliveau, 
curé de la paroisse, qui chanta 
aussi le service, assisté comme 
diacre et sous-diacre, de MM. 
les abbés J.-B. Pépin, vicaire, 
et Gaston Kirouac, eccl.. Le 
chant, en grégorien, fut 
exécuté par la chorale parois­
siale sous la direction de M. 
Roméo Dunn, P.P. Mlle Ber­
the Fournier touchait l’orgue.

Le défunt appartenait à la
1 Ligue du Sacré-Coeur et au
j Sous-Conseil des Chevaliers
|de Colomb de Daveluyville. Il
. a reçu les hommages de ces
| deux sociétés. Précédaient le
convoi funèbre, le drapeau du«

! Sacré-Coeur porté par M. 
Henri Côté et celui de la Che- 

! valerie porté par M. Marcel 
Raymond et chacun d'eux était 
suivi d'un grand nombre de 
membres. Nous avons remar­
qué la présence du Grand 
Chevalier Gérard Michaud, du 
Conseil 1254, de Victoriaville.

M. Adrien Bédard, contre­
maître de la manufacture 
Ouellet, portait la croix. Le 
défunt était porté par ses 
compagnons de travail: MM. 
Walter Gaudet. Oscar Laro­
che, Ulric Poisson, Alphédor 
Hamel, Siméon Proulx et 
Armand Beaulieu. M. Marcot­
te était conseiller municipal. 
M. Gérard Ouellet, maire de 
Daveluyville accompagnait la 
croix et MM. Hermann Four­
nier, Josaphat Croteau, Henri 
Poirier, Albert. Marchand et 
Alexandre Bazin, conseillers, 
figuraient chaque côté des 
porteurs. La quête fut faite 
par MM . Henri Poirier et 
Josaphat Croteau.

FAMEUX COMPOSE A BASE
D’EXTRAITS VEGETAUX
Préparé par les Pères de la 

Fraternité Sacerdotale.
Smnatol: purificateur du 

sang et fortifiant. Nerrt: dé­
pression nerveuse. Vermol: 
vers intestinaux. Vanine: to­
nique des enfants.

Autres remèdes pour hé­
morroïdes, insomnie, haute 
ou soit la basse pression, 
reins et vessie.

Différents traitements 
eczéma, incontinence d*urine, 
foie, ulcères d'estomac.

Demandez le pamphlet :
“La Santé est un trésor" 

Envoyez gratuitement
Représentant

Maurice D. Campagna
55 Avenue des Erables 

Tél. 46
ARTHABASKA

• \

119-3-63

FAITES PARVENIR 
VOS NOUVELLES POUR 

LE CARNET SOCIAL 
DE NOTRE JOURNAL 

ELLES SERONT PUBLIEES 
GRATUITEMENT.

Les Rvdes Soeurs de l’As­
somption et les élèves du 
Pensionnat et de l’Externat 
occupaient un transept et un 
côté de la nef.

M. Marcotte laisse dans le 
deuil, outre son épouse, née 
Béatrice Marchand, trois en­
fants: Pauline, Céline et René; 
ses frères, MM. Wildy, de 
Daveluyville. Roger, de South 
Norwalk, Conn., Charles- 
Edouard, de Daveluyville; ses 
soeurs, Mme Lucien Dumas 
(Cécile), de Victoriaville, 
Mme Christian Courtois 
(Marie-Ange), de Montréal 
Mme Roger Ouellet (Jeannet­
te), de Daveluyville; son 
beau-père, M. Edmond Mar­
chand, de Sherbrooke; ses 
beaux-frères et belles-soeurs: 
M. Lucien Dumas, M. Chris­
tian Courtois, M. Roger Ouel­
let, Mmes Wildy Marcotte, 

{Roger Marcotte et Charles-

Portez cet insigne-ci

■
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-

et maintenez la tradition
de la

Adressez-vous au bureau de la G. R. C. le plus rapproché ou mettez le coupon à la poste

si vous
avez 5'8" de taille, de 18 à 30 ans, et que 
voue êtes célibataire, en bonne condition 
physique, intéressé dans une carrière 
avec la Gendarmerie Royale

Le CoiuniiâMiirc,
Gendarmerie Royale,
Ottawa, Ont.

Monsieur,
Veuillez me faire parvenir tous 1 es renseigne* 

ment* concernant rengagement dan* ln Gendar­
merie Royale du Canada.

vous pouvez faire votre demande 
d'engagement immédiatement!

Les soldes sont de $200.00 par mois pour 
le6 recrues de 21 ans ou plus et de $170.00 
par mois pour les moins de 21 ans. Ces 
taux seront augmentes jusqu’à $220.00 et 
$185.00 par mois, respectivement, après 
que l'entraînement aura été complété 
avec succès.

NOM: ...............................................................
(JMMIMU B.V.P. BM LfTTNIl MOÜUBtB)

ADRESSE: ......................................................

AGE

an* mois

........................ I. .

STATURE

pied* pouce*

Edouard Marcotte, M. et Mme 
Dénéri Côté, de Daveluyville, 
M. et Mme Henri Dumas de 
Victoriaville, M. et Mme 
Armand Morissette, de Lau- 
rierville, M. et Mme Albert

Marchand, de Daveluyville, 
M. et Mme Adrien Marchand 
de Victoriaville; et aussi un 
du défunt, chanta le cantique 
grand nombre de cousins et 
neveux.

M. Dénéri Cûté, beau- frère 
d’adieu. Au cimetière, l’abbé 
J.-B. Pépin, vicaire, récita 
dernières prières.

M. Marcotte repose dans 1* 
lot familial.
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Classement 26-1-53

PJ G P N PP PC Tôt
Warwick 8 7 1 0 57 35 14
Arthabaska 8 6 2 0 50 36 12
Asbestos 9 2 6 1 30 38 5
Vict’ville 11 2 8 1 41 69 5

Compteurs 26-1-53

Compteurs 19/1/53

Buts Ass. Tôt. Pun.
Fournier Léo, Warwick 10 15 25 20
Boutet Roland, Warwick 11 9 20 7
Roux Gérald, Arthabaska 12 8 20 8
Roux Jean-Paul, Arthabaska 10 6 16 26
Béliveau, Victoriaville 8 5 13 6
Doyon, Arthabaska 1 12 13 0

Comme les parties qui res­
tent à jouer ne sont pas cédu- 
lécs, mais laissées à l’entente 
des clubs, suivez les nouvelles 
sportives de C.F.D.A. à 6h.25.

VOTRE ABONNEMENT 
EST-EL TERMINE?

SI OUI, VEUILLEZ EN 
FAIRE REMISE LE 

PLUS TOT POSSIBLE

.V*

Compresseurs à louer 
Vente de dynamite et détonateurs

J. AURELE ROUX, CO. LTEE
17, rue St-Augustin — Tél. 2636

VICTORIAVILLE

^ooooooooooooooooooooooooooooooo^
EMILE LACOURSE

Soudure Electrique et au Gaz 
Dégclage d’nqueduc

44 Laurier — VICTORIAVILLE — Tél.: 3757
^OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOif 
KW-53 f

STATION “B-A” SERVICE
IMKIWU-; POTV1N, Prop.

— Garnginte —
Réparations générales — Débossage — Peinture 

Pièces de rechange de toutes marques.
52, rue I^aurier — VICTORIAVILLE — Tél.: 2124

10-4-53

LCKKU

Bernard CHARLAND
Horloger — Bijoutier 

155 Notre-Dame Est .. Tél. 4337 

VICTORIAVILLE, Que.
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Cérémonie des Anges:
M. et Mme Clément Pro- 

vencher (Lucienne Roberge), 
ont eu la douleur de perdre 
leur bébé Serge, âgé de 3 mois.

La cérémonie des Anges eut 
lieu dans notre église parois­
siale au milieu d’un grand 
concours de parents et d’amis, 
présidée par M. l’abbé J. P. 
Rondeau, vicaire.

Les porteurs étaient, à la 
croix: M. Guy L’Heureux; au 
cercueil: M. Jacques Croteau.

On remarquait dans l’assis­
tance, M. et Mme Clément 
Provencher, Mlle Marie-Mar­
the Provencher, M. et Mme 
Onil Provencher, Mme Marc 
Aurèle Provencher, MM. René, 
Yvon, Raymond, Claude Pro­
vencher, M. et Mme P. Emile 
Provencher. Mlle Yvette Ro­
berge, M. et Mme J. P. Pro­
vencher, Wilder Provencher, 
Mlle Réjeanne Provencher, 
Mme Arthur Croteau, Mmes 
Lucien et Emile Provencher, 
Onil Gagnon, Armand Brindle, 
Gérard Gauthier, Jeannette 
Miehaud, Mlle Jeanne d’Arc 
Lemay et ses élèves, Mme 
Robert Martineau, MM. J. J. 
Goggin, Napoléon Rondeau, 
Antonio d’Etcheverry, Ernest 
Labellc, Armand Brière, P. 
André Girard et plusieurs au­
tres.
Va et vient:

Le 10 janvier, M. et Mme 
Léonidas Croteau, ainsi que 
leur fils Michel et Mlles Ju­
lienne et Antoinette Croteau, 
Mme Lionel Houle de Mon­
tréal avaient le bonheur d'as­
sister à la Profession religieu­
se de Sr St-Antoine Daniel 
(Lucille Croteau), des Petites 
Soeurs de la Ste Famille à 
Sherbrooke. Sr St-Antoine 
Daniel partait 2 jours plus 
tard pour la mission de Ste- 
Anne de la Pocatière.

Après cette fête, M. et Mme 
Léonidas Croteau, M. et Mme 
Lionel Houle sont allés visiter 
des parents à Coaticook.

M. et Mme Rosaire St- 
Pierre de Charny chez M. et 
Mme Jos Pellerin.

M. et Mme Amédée Four­
nier, M. Albert, Mlles Yvette

/

Dimonche-Lundi-Mardi, 1-2-3 fetvlcr 
Le meilleur film de “Luis Mariano” 

RENDEZ-VOUS A GRENADE 
En Plus

En glorieuses couleurs 
BLACKBOARD THE PIRATE 

avec
Robert Newton, L. Darnell 

et W. Bendix
Mercredi-Jeudi, 4-5 février 

En couleurs
LA MELODIE DU BONHEUR 

avec
B in g Crosby, Fred Astaire 
Irving Berlin. Billy de Wolfe 

ct Joan Canfield.
Cartoon - Sport

Foto-NIte, $HK) ou plus en argent
Vendredi-Samedi, 6-8 février 

LE PA BA DIS DES
PILOTES PERDUS

avec
Henri Vidal, Nficbel Auelnir 

Andrée Debar
Eu plus

En primeur et en français
LES MONTAGNARS SONT LA 

Ijiurel & Hardy...
Mldnight-Show 6-7 février à 11 h. 15

STAGE DOOR CANTEEN • 
avec

Count jlasie. Benny Goodman, 
Kay Kyscr et Guy Lombardo 

En plus
Episode No 10 de la série 

“King of the Congo

J I Djmanchc-Lundi, 1-2 février
En technicolor

LE CIEL PEUT ATTENDRE 
Gene Tierney, Don Amcche, 

Charles Coburn, Marjorie Main, 
Charles Coburn bC-a gn af U 

Signe Hnsso, Spring Byongton 
et Aliys Joslyn

En Plus
VARIETIES ON PARADE 

avec
une pléiade de vedettes 

Mardi, 8 h. 30 - 3 février 
Jxîs Jeunesses Musicales du Canada 

présenteront 
FRANS BROUW 
pianiste virtuose 

Mercredi-Jeudi, 4-5 favrîer 
LES AVENTURIERS DU DESSERT 

vedettes
Randolph Scott, Ella Raines 

En Plus :- e
Féérie en technicolor 
PAGAN LOVE SONG 

vedettes
Esther Williams et Howard Keel 
Mercredi Soir: Soirée Autographe 

Vendedi-Samedi, 6-7 février
OU SONT VOS ENFANTS 

avec
Jackie looper ct Gale Storm 

En Plus :-
WEEK-END WITH FATHER 

vedettes
Van Heflin, Patricia Neal, 

Gigi Perreau, Janine Perreau 
ct Virginia Fields

Vendredi Soir Midnight à 11 henree 
ATLANTIC CITY HONEYMOON

nvec
Constance Moore, Jerry Colonna 

Adèle* Mara

tt

THEATRE PRINCESS 
Princeville

LES GEANTS DU CIEL 
avec

Edmond O’Brien, Robert Stack 
En Plus

Carloon et sport...
Jeudi ct Samedi, 5 et 7 février 

Un grand spécial 
DIEU A BESOIN DES HOMMES

avec
Pierre Kresnay et 

Madeleine Bobinson 
En Plus

Actualités françaises et cartoon

Dubois, gagné par Suzanne 
Gauthier.
3e, 2 serviettes, don de Mme
I Muïr, gagnées par Mlle Emi- I Dimanche et Mardi, 1 et 3 février 

„ ,, . I En innKtiifiMUcs tcchnicoulcurslienne Gauthier. — ..........
4e,1 paire de mitaine, don de 
Mme C. Ouellette, gagnée par 
Mme Alphonse Perreault.
5e, 1 bonbonnière, don du 
cercle, gagnée par Mme Adé­
lard St-Onge.
Un magnifique bouquet, con­
fection de Mme Louis Ledet, 
gagné par Mlle Thérèse 
Chabot.

Un prix de présence, don de 
Mme Joseph Pellerin, gagné 
par Mlle Julienne Pellerin.

Un 2e prix de présence, 1 
paire de bas, don de Mme 
Adélard St-Onge, gagnée par 
Mme Bertrand Comtois.

M. l’abbé Rondeau, vicaire a 
parlé de retraite fermée à 
Drummondville, les 16 et 17
février. Plusieurs dames ont 

et Marie-Anne Fournier sont I donné leurs noms, 
allés à Beloeil chez M. et Mme La soirée se termina par des

CONFIEZ-NOVS VOS PROJETS
DE

MONUMENTS
NOUS CROYONS AVOIR MERITE VOTRE CONFIANCE

— Atelier fondé en 1890 —

J. MAURICE DUCHARME
231, Notre-Dame Est 

VICTORIAVILLE

DR J.-R. VAILLANCOURT
ê

YEUX, OREILLES, NEZ, GORGE

79, Notre-Dame Eat — Victoriaville — T4î.: 3128

BUREAU a PLE88ISVI1XJC LC MERCREDI

Jos-Ed. Perreault.
Assemblée des Dames U. C. F. 
Warwick:

Au début de la soirée, Mme 
la Présidente souhaita la bien­
venue à toute l’assistance.

Mme Pierre Perreault, nous 
enseigna comment faire un 
tricot de fantaisie.

Une recette importante fut 
donnée par Mme Arphir Des­
rochers.

Une démonstration de tapis 
sur corde fut faite par Mme 
J. J. Kirouac.

La partie récréative fut 
présidée par Mmes C. Ouellet­
te, A. Dubois et M. Louis 
Ledet.

Plusieurs prix furent distri­
bués.
1er prix, gagné par Mme 
Hinse, don du cercle.
2e prix, 1 tablier, don de Mme 19.5.53

remerciements par Mtne Jo­
seph Pellerin.

UNION DU COMMERCE 
ASSURANCE-VIE

Représentant

BRUNO DUPONT
•Il rue St-Edounrd 

Tél.: 2711
VICTORIAVILLE, Qué.

ABSENT

Le Dr. Edgar Larouche, 
dentiste, de Victoriaville sera 
absent de son bureau du 18
janvier au 18 avril.
1(5-1-53

INAUGURATION
COURS de COUPE 

et de COUTURE

Commençant le 23 janvier 1953 

donnés par Mlle M. Fortier, 

directrice de Classical Institute 

de Montréal.

Poor Inscription* l'tdiMier à :-

Mlle Thérèse Beaudet, de Beau Dé Enr.
161 Notre-Dame Est - TéL. 3423 * Victoriaville
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MAIRIE
c’est

• L'intérêt public avant l'intérêt per
• L'évolution sans la révolution
• Le changement dans l’ordre
e L'encouragement a l'habitation ouvrière

La
taxation

revision cornplete u système de

©

Le contrôle effectif des dépenses
L'essor du développement industriel
Un homme d affaire averti et progressif 
au service de la population
Une administration éclairée Dar l’avis d

des
Ligue des proprietaires, Chambres de Commerce 
ganisations ouvrières, etc...
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LE PASSÉ, GARANT DE L’AVENIR
#

VOTEZ POUR


